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ELEUTHÈRE
Paris, 31 décembre 1320.

« Vous avez tort, me dit cette
excellente dame, de ne pas croire
à la réincarnation. Outre que 11-
dée en est d'une beauté ineompa-
rable, elle permet de résoudre un

grand nombre de problèmes qui
ont depuis longtemps inutilement
troublé notre pauvre humanité.
Combien d'eu ire nous n'ont-ils pas
eu l'impression d'avoir vécu dans
une vie antérieure ? Combien de
fois cette sensation du « déjà vu »

ne nous a-t-elle pas pénétrés ? Si
l'on admet la réincarnation on ré-
pond de suite aux objections des
sceptiques qui doutent du but final
de la vie ; on leur montre que
l'être humain doit passer par des
stades successifs d'évolution avant
d 'arriver à cette perfection su-

prême qui les rend dignes de l'im-
mortalité céleste. »

— « Je ne nie pas, fis-je, ces

phénomènes du « déjà vu » que
vous signalez, mais les hommes
de science affirment qu'il ne s'a-
git là que d'un retard entre notre
sensibilité enregistreuse et notre

perception intelligente. Nous avons
vu l'objet, une fraction infinité-
siinale de seconde avant le mo-

ment où nous nous rendons compte
que nous l'avons vu et il arrive
que cette double impression sur

nos centres nerveux produise cette
confusion. Quant aux réincarnés,
j'ai bien vu à la. Salpêtrière des
femmes qui se croyaient Jeanne-
d'Arc ou Madame de Sévigné et
des hommes persuadés qu'ils étaient
Napoléon, mais cela ne m'a pas
persuadé.'..

— « Vous raillez comme tous
les autres, reprit l'excellente dame,
et pourtant, avec un 1 peu de foi,
l'évidence vous apparaîtrait. Te-
nez, continue-t-eliô, avez-vous ja-
mais fixé votre attention sur

Eleuthère...
— « M. Yenizelos ?
— « Non... et, oui, mais vous

allez voir. Vous savez, n'est-ce
pas, que le premier Athénien qui
se convertit au ohristia Lme aorès

A.

les prédications du Saint-Paul daqs
l'aréopage, fut un nommé Denys,
surnommé de сэ fait Denys l'a-
réopagite. Denys fut le premier
évêque d'Athènes. A la suite de
tribulations, sur lesquelles je passe,
il arriva à Paris, appelé alors
Lutèce, y fut persécuté par le

proconsul romain Fescenninus,
fut mis sur le gril, jeté aux lions,
sortit indemne de tous ces sup-
plices, eut finalement la tête tran-
chée et la porta lui-même jusqu'au
lieu où lut bâtie l'abbaye qui porte
son nom.

Saint-Denys l'Athénien est celui
qui a converti les premiers Fran-
çais et est le premier évêque des
Gaules.

Ce que vous savez moins sans

doute c'est que Denis était accom-
pagné d'un diacre qui s'appela t
Eleuthère, qui souffrit des envoyés
de Rome les mêmes supplices que
son maître. Son nom suffit à vous
indiquer qu'il étaitGrec comme lui.
Or, ne trouvez-vous pas singu-

lier de voir au vingtième siècle
un nouvel Eleuthère faire figure
d'apôtre aux yeux des Parisien s.

Et qui a-t-il comme intime amq
comme compagnon de lutte dans
son œuvre ? M. Denys Cochiu.
Ces deux prénoms qui se retrou-
vent côte к côte : Eleuthère Veni-
zeios et Denys Cochin peuvent
vous paraître n'avoir été réunis
que par une simph coïncidence,
mais si vous étiez spiritè vous en

seriez profondément troublé. »

L'excellente femme souriait
d' ne intense satisfaction. Comme
je n'étais pas très versé dans

l'histoire du premier évêque des
Gaules et que j'ignorais complète-
ment Saint-Eleuthère assassiné à
Paris sur l'ordre de Rome au

temps de la primitive Eglise, je
hochais la tête admirativement.
Rentré chez moi, j'eus hâte de

me documenter. J'appris tout d'à-
bord que Saint-Denys, évangéliste
des Parisiens, n'était nullement
l'Aréopagite, mais lin Denys qui
vivait sous Decius au troisième
siècle de notre ère.

Cette identification elle-même
est mise en question par des his-
toriens qui prétendent que ni De-
nys, ni Eleuthère, ni Rusticus (qui
accompagnait, d'après la tradi-
lion, les deux premiers et que mon

excellente dame spirite s'était bien
gardée de me citer n'ayant évi-
démissent aucun Hellène ou phil-
hellène auquel appliquer ce pré-
nom) n'ont jamais existé et que
toute cette histoire a été inventée
par des moines ignorants mais
astucieux qui, bâtissant leur ab-

baye sur les ruines d'un ancien
temple païen y trouvèrent un au-

tel gréco latin sur lequej était gra-
vée cette dédicace : Dionysio
Ruslico Eleatherio: (A Bacchus
champêtre, dieu de la liberté).

Ce n'est pas d'hier qu'on prend
le Pirée pour un homme ! Il est.
vrai qu'il y a aussi des gens qui
évitent de le prendre pour port de
débarquement et préfèrent s'ar-
rêter à Corinthe sans doute par
esprit de contradiction, en vertu
du dicton : Non licet omnibus
addice Corinthum.
Mais cela, c'est une autre his-

toire, comme dit Kipling. *

R. Puaux.

én"arwienie~
Le Congrès du parti

communiste arménien

Le Yèrghir se fait mander
de Batoum que le commissaire
pour les affaires étrangères en Ar-
ménie qui est en même temps le
leader du parti communiste armé-
nien a fait savoir que le Congrès
du parti sera convoqué pour le 15
janvier. Il s'occupera principale-
ment de l'œuvre de restauration en

Arménie.

Dans le camp de Koutayis
Le gouvernement géorgien a in-

terné dans le camp de concentra-
tion de Koutayis plus de 2,000
communistes arméniens, géorgiens
et russes, dans des conditions la-
mentables. La mortalité est grande
parmi les détenus.

Le traité d'Alexandropol
Les bolcheviks russes font de

grands efforts pour modifier le
traité d'Alexandropol conclu entre
la Turquie kemaliste et l'Arménie.
Les kemaîistessont fort mécontents
de cette politique. Ils observent
néanmoins une attitude circons-
pecte et se bornent à formuler des
contre-propositions.

L'anarchie
On mande au Times que l'Ar-

ménie est dans un état de corn-

plète anarchie. Le gros de l'armée
arménienne a gagné les monta-

gues.

LES MATINALES

En Cilicie

On mande d'Adana que les kemalistes
qui l'ont leur soumission aux autorités
françaises sont traités avec bienveillance.

La majorité des fonctionnaires ont réiri-
tegré leur poste. Les autorités françaises
publient des communiqués relatant des
succès.

Les travaux agricoles ont repiis acti-
vement avec le concours des autorités
françaises qui distribuent des semences
et accordent des faci ii lés aux agriculteurs.
On escompte une baisse dans les prix des
denrées.

— Elles se moquent de nous !
— C'est insensé !
— J'en deviendrai fou !
— Allo ! Alto ! Al...lo !

Et l'abonné s'exaspère, l'oreille coi-

lée au récepteur ; il frappe du pied, il
crie ; sa face est congestionnée, son œil

s'exorbite et ses fureurs, auprès des-

quelles celles d'Orestc ne furent rien,
se traduisent par des cris, des hurle-

ments et des clameurs.
— Aile, Mademoiselle, je vous en

prie...
Pas de réponse. On entend un bour-

donnement continu que coupent des voix

imperceptibles, des sonneries lointaines
et des rires. L'abonné raccroche son

appareil et essuie son front.
— C'est effrayant !... C'est épouvan-

table !...
La folie le guette, sournoise, cepen-

dant que la demoiselle du téléphone
sourit sous son casque, candide, cruelle
et indifférente.
Alors, elle sonne l'abonné, et de sa

voix charmante lâche l'éternel :
— J'écoute...

L'abonné, heureux, demande enfin son

numéro :

— Péra 3058 ?

Alors, la demoiselle du téléphone lui
donne — oh ! sans le vouloir — le 3078.
L'abonné s'excuse, raccroché son ré-

cepteur et sonne :

— Mademoiselle, je vous ai demandé
Péra 3058.

— 3078 ? répond la voix douce, un

tantinet nasillarde.
— 3. 0. 5. 8 ! précise l'abonné.
Et il se trouve une fois de plus en

communication avec une fabrique de
chaussures alors qu'il désirait parler à
un directeur de banque.
Il raccroche à nouveau. Il sonne, il

jure et prend à témoin les Dieux et les
Hommes. La demoiselle ne répond pas.
Elle abandonne à son courroux l'abonné

qui, vaincu, se résigne et épanche sa

fureur en rédigeant une juste réclama-
tion qu'il adresse à M. le directeur-

général des Téléphones.
Il ne recevra jamais de réponse. La

folie et la vieillesse l'atteindront avant

qu'il obtienne sans ennui les commuai-

cations qu'il désire.

EN FRANCE
A l'Elysée

Paris, 7. T. H. R. — Le président de
la République a reçu jeudi, après-midi,
avec le cérémonial habituel, M. Osusky,
envoyé extraordinaire et ministre pléni-
potentiaire de la République tcheco-slo-

vaque à Paris, qui lui a remis ses lettres
de créance.

A la présidence du conseil
Paris, 7. T.H.R.—Le président du con-

seil a également reçu M. Osusky, le nou-

veau ministre tchécoslovaque à Taris ; le
baron de Gaiffier d'Hestroy, ambassadeur
de Belgique, M. Chagas, rpinistre de Por-
tugal, M. de Saint-Aulaire, ambassadeur
de France à Londres ; les généraux Pellé
et Gouraud.
Le président du conseil et Mme Geor-

ges Leygues ont offert jeudi un déjeuner
en l'honneur de M. Sidrigo Octavio,
sous-secrétaire d'Etat aux affaires étran-

gères du Brésil.

La commission du Danube
Paris, 7. T. H. R, — Eu vertu des

statuts de la commission du Danube,
Familral Troubridge a résigné ses fonc-
tions de président.
Un représentant de la Hongrie, le con-

seiller privé Niklos, lui succédera pour
une période de six mois.

La Bourse de Paris
Paris, 7. T. H. R. — L'hésitation si-

gnalée au parquet a continué à l'ouver-
ture pour faire place ensuite à une orien-
tation plus ferme.

On a été impressionné par l'accord des
alliés pour la réunion de la conférence du
19 janvier.
La tenue des coursa été plus ferme. Il

y a lieu de tenir compte, pour la lectuie
de la cote, du fait que de nombreux

coupons ont été détachés.
' j Des progrès sont constatés dans la plu-
part des groupes. Le 3 o[o français est

demandé.

En coulisse, on a été généralement
lourd. Les caoutchoucs et les mines d'or
ont fait preuve de meilleures dispositions.

EN ALLEMAGNE
Une note .britannique

Paris, 7. T. H. Pi. — Selon une

information que reproduit le Temps,
îe gouvernement britannique a re-

mis .lundi au gouvernement aile-
mànd ir. и noté Ш ;у\ V'
lemagne ' de гергипшх/ NDpYj &
ments pour les marchandises li-
vrèes par l'Angleterre.
Cette note menace l'Allemagne,

en cas de non accomplissement
des stipulations à ce sujet, de pro-
céder à la liquidation des biens al-
lemands en Grande-Bretagne.
Cependant le gouvernement an-

gîais attendra, pour agir, le résul-
tat de la conférence de Bruxelles.
Les mineurs de la Ruhr
Paris, 7. T.H.R.— Dis négocia-

lions ont lieu actuellement à Berlin

bien moins facile de répartir sept
paires de chaussures entre 700 ou-
vriers, tout en se basant sur l'équi-
té devant régir les actes et sur la

règle de fournir en tout premier
lieu les ouvriers de premier ligne.
La deuxième raison est notre

manqua pu aérai d'énergie, que
m;

' •

- --y
restau^ duoa de m ëeSnô-

mique et l'institution d 'inspections
parmi les paysans.

La France et la Russie
des Soviets

Paris, 6. T. H. R. — Le mïiiis-
tre des affaires étrangères vient
d'être amené à définir la politique
de la France envers la Russie des
Ssviets.
En réponse à une question de M.

Gachin, député, le ministre des af-
faires étrangères fait savoir en ef*
fet : 1. que les dépenses à la char-
ge de la France occasionnées par
les affaires de Russie sont non de

, , plusieurs milliards, comme on l'a
clauses charbonnières uxôes a Spa^ prétendu, mais de quelques centai-
a empêcher 1 occupation du bassin neg millions de francs ; 2. qu'il
ne la Ruhr, désirent savoir main- Lpy a point de blocus de la Russie;tenaut si le district de la Ruhr ne h_ que les particuliers sont libres
sera pas occupe par les troupes clef cje nouer relations commer-
l Entente, étant donné îe refus du ciales avec la Russie, à leurs ris-
gouvernement de désarmer les Ein- ques et pôriIs> et sans aucimô res-
svohnerwehren, et ce que fait lejj ponsabilité du gouvernement; 4.
gouvernement dans cette éventua- ? que jô gouvernement français n'a

entre le gouvernement allemand et
le représentant des fédérations des
mineurs, englobant un ensemble
de 35o,ooo membres.
Les mineurs, qui font ressortir

que leur travail a réussi jusqu'à
présent à assurer l'exécution des

Les affaires grecques
Paris, 6. janvier.

L'agence Havas dit que la si-
tgalion en Grèce fera l'objet d'une
discussion spéciale à la prochaîne
conférence alliée qui se réunira
à Paris.

(Bosphore)

»»e se-

T.S.F,

gouvernement allemand a ré-
que le désarmement

lté.
Le

pondu
son cours normal, de maniée
Refaisante.
Le désarmement et

étrangère

suit
5' Sel" ;

pas l'intention de reconnaître le
pouvoir des soviets, tant que celui-
ci n'aura pas donné des garanties

i
de sa volonté de se conformer an

droit des gens, et de respecter les
opittfon | engagements et les obligations des

| gouvernements russes qui l'ont
Paris, 6. 1.Н.Я.— Le Petit Ра-. précédé, à l'égard des gouverne-risien souligne que jamais les re - j ments et des particuliers étrangers;Liions entre Jes gouvernements ] 5. que le gouvernement de fait

français et" britannique n'ont été ! constitué par la général Wrangel
empreintes de plus de confiance 1 dans une partie de la Russie a cessé
amicale et que la réunion du Con- d'exister par suite de l'abandon par
seil suprême .s ouvrira sous les lui du territoire qu'il occupait: 6.
meilleures auspices,

_ ^ j que le gouvernement français, ré-
L'opinion anglaise bien loin dôjsolument hostile à toute politique

se montrer favorable aux préten- 5 d'agression, et se conformant à la
tions allemandes en matière d'ar- ; déclaration du conseil des chefs
mement, réclame avec alitant d'é>f| des gouvernements alliés du 24 fé-
nergie que 1 opinion française,î'exé- j vrier dernier, s'est borné à secou-
cution des accords de Versailles et | rir }es peuples attaqués par le gou-de Spa. Outre les organes habi- ? vprnement de Moscou ; il continue-
tuellement favorables à la politi-| ra a prêter son appui exclusive-
que française comme lé Times, | ment aux Etats que les entreprises !gouvernementaux.
Daily Telegraph, Morning Post, du pouvoir bolcheviste mettaient ainsi évitée,
c'est maintenant le pacifiste Dciilg j dans la nécessité de défendre leur
News qui se prononce nettement ; territoire et leur liberté.

Londres, б janvier
Une dépêche d'Athènes annonce

i'augmentalion des cadres dej'ar-
niée. Le ministre de Sa guerre a

présënté à ce sujet un projet de
Soi au roi.

(Bosphore)
France et Angleterre

Londres, б janvier
Le Foreîgn Office annonce avoir

reçu du gouvernement français
dossier complet sur l'inexécution
par ( Allemagne des engagements
qu'elle a dernièrement pris à Spa.

(Bosphore)
La conférence de Paris

Londres, б janvier
Selon toute probabilité, dit le

«Morning Post» Fv1. Llcyd George
pourra être libre vers le 15 cou-

rant, les questions ouvrières et le
problème irlandais ne devantplus,
à cette date, réclamer sa présence
absolue à Londres.
Il n'est donc pas possible d'en-

visager avant cette date la pro-
chaîne réunion de la conférence de
Paris.

(Bosphore)
*

A *

Londres, 6 janvier
Le comte Sforza, ministre des

affaires étrangères, représentera
Se gouvernement italien à la réu-
filon des chefs ailiés à Paris.

(Bosphore)
Les chemi'aots allemands

Berlin, б janvier
Une entente est intervenue entre

les cheminots et les représentants
1 grève est

irlandaise sa démarche
raitpasmal aeetseillie.

Banditisme
TTrois liandits armés enfer»

mère-Mit le directeur et le neerémptaire de la Manque du JDroit d'ë'
l'Etal du Miehîffan dans la
eave et s 'enfuir en emportant
18,ООО dollars.

pour le licenciement des polices
militaires allemandes, c'est enfin le
Daily Herald lui-même qui signale
l'action toute puissante de la réac-
tion pangermaoiste dans le refus
de désarmement opposé par le eu-
binet Fenhrenbàcli.
L'opinion des démocrates
Berlin, 6. T.H.R, — En Aile-

magne même l'opinion démocra-
tique est conforme au point de vue

anglais. Les masses ouvrières tou-
tes entières et leurs représentants
au Reichstag socialistes indépen-
dants et majoritaires et même cer-
tains délégués des syndicats catho-
liques, réclament unanimement la
dissolution des gardes d'habitants
prussiens et bavarois, dans lesquels
ils ne voient, à juste titre, que les
instruments dociles, de la réaction
monarchique.
Les partis de gauche reprochent

au gouvernement du Reich d'avoir
subi la pression de la droite; îe
désarmement complet de la Ger-
manie peut et doit devenir à bref
délai une réaht •

pour la satisfac-
tion du peuple allemand lui-même.

Le général Ps
et la presse tchécoslovaque
О11 lit dans la Cescoslouenska

Republika de Prague :

« Le général Pellé quitte la République
tchécoslovaque et l'armée tchécoslovaque,
dont l'organisation et la préparation sont
dues à ses mérites. Lors de son dernier
séjour à Paris, M. Leygues, président du
conseil, lui a l'ait savoir que le gouver-
nement français l'a désigné pour le pos-
te de Commissaire du Gouvernement fran-
çais à Constantinopie. Nous comprenons
que la République française, notre libé-
ratrice, amie et alliée veut profiter des
éminentes qualités de général et de di-
plomate qu'est le général Pellé pour des
fonctions aussi hautes et aussi importan-
tes que celles de représentant de le France
en Orient; mais nous ne pouvons que re-

gretter vivement le départ du premier
chef de l'état-major de l'armée tchécos-
îovaque. Ce n'est pas seulement en effet
le sentiment de la reconnaissance qui
nous lie au général Pellé, c'est aussi l'ami-
tié cordiale et sincère que la noblesse de
ce vrai Français a su inspirer à la popu-
lation tchécoslovaque, dès les premières
heures de son séjour à Prague. Le gêné-

f raie Pellé est arrivé à Prague au со n-

, _ . ... ,

: a0J°
; mencement de 1919. Il a organisé l'armée

ae Moscou dit : Le'cnuire desem- ..... , . . .. ...

oloyés des Soviets a atteint des Г> ^ ""f'"* bientot soirtie <te

proportions colossales. A Moscou 1 enfance de 'S*' Au mom0nt de lln "

seulement, il est de 200.000. En vasion de la Slovaquie parles Magyars,
conséquence, notre administration H 1 a, en qualité de commandant en chef

soviétique est gravement affectée) de l'armée'tchécoslovaque,réussi à repous-
par la bureaucratie. Nous devons) ser l'invasion, comme il l'avait promis
réduire le nombre de nos employés, \ dans sa première proclamation à l'armée,
nous devons trouver un champ oùlEn nous quittant, il laisse chez nous un
nous pourrions nous en servir. La j grand nombre de disciples tehècoslova-
meilleure solution serait de les i
transférer, au fur éf^t mesure,dans :

les provinces où ils pourront être ]
employés au travail d'éducation.
Plus de 20 o[o des travailleurs

soviétiques ont été enregistrés pour
ce transfert. Deux maladies prinçi-
•pales causent ces habitudes bureau- ; dqne. La République et sa

cratiques: lo les conditions écono- i disent, le cœur gros, adieu

iniques déplorables; il est facile de j Pellé et forment des vœux sincères pour
distribuer 500 paires de chaussures j son œuvre future, pour lui et pour la
parmi 500 ouvriers, mais il est j noble France. »

En Russie Rc
Londres/6. T.K.R.

g p-yjgfc

•ques; aussi l'armée tchécoslovaque gar-
dera-t-el!e l'empreinte ineffaçable de son

travail et de ses efforts. L'armée tchéco-

slovaque continuera à se développer com
formérnent à ses vues, pour être ia dé-
fense toujours prête d'un Etat démocra-

population
au général

(Bosphore)
Etats-Unis et Vatican

New-York, 6 Janvier.
Plusieurs journaux combattent

la campagne inaugurée par le
« World » en faveur de la reprise
des relations diplomatiques entre
Ses Etats-Unis et le Vatican.
Le « World » voudrait profiter de

l'arrivée au pouvoir du nouveau

présidentpour l'amener à repren-
dre ces relations, qui sont inter-
rompues depuis un deml-sîécle.

(Bosphore)
La réduction générale

des armements

Londres, 6 janvier.
Le baron Hayashb ambassadeur

du japon à Londres, a fait une dé-
claration affirmant que le Japon est

fermement partisan de la réduc-
tion générale des armements et que
son gouvernement est disposé à
entrer en pourparlers à ce sujet
avec tout pays qui prendrait Fini-
tiative d'une pareille mesure.

(Bosphore)
Les indemnités allemandes

Berlin, 5 janvier.
Parlant de la reprise de la con~

férence de Bruxelles, le « Beriiner
Tageblatt » se montre pessimiste.
Il dit que l'Allemagne, dans les con-
ditions actuelles de son commerce
et de ses finances? ne pourra ja-
maïs payer les 3 milliards de marks
or que l'Entente voudrait lui impo-
ser annuellement à partir, du 1er
mai I92I. (Bosphore)

France
La baisse des produits

métallurgiques
Paris, 6. T.H.R.— M. Le Trocquer, mi-

nistre des travaux publics, a fixé le nou-

veau prix de vente des cokes rnétallurgi-
ques : 135 franos la tonne pour les
hauts fourneaux et 200 frs pour lés autres
industries. La baisse des cokes apétallur-
giques est un fait important par les con-
séquences qu'elle peut avoir sur les prix

un : des produits métallurgiques.
Les prix nouveaux entraîneront en ef-

fet une baisse correspondante de ces

produits. Dès maintenant l'avenir signale
qu'on escompte une baisse de 60 à 80

francs, sur la fonte de moulage et de 60
à 70 francs, sur la foute hématite. La
baisse se répercutera aussi sur les fers
aciers sans en excepter les aciers Mar tin et
spéciaux dont les producteurs vont béné-
ficier de fournitures de combustibles à des

prix plus bas de 75 francs.

France et Etats-Unis
Paris, 6 T.H.R.— Dans l«lnforoiatioii »,

M. Ilerriot, ancien ministre, maire da

Lyon, constate qu'on taxe parfois la
France d'impérialisme parce que nous

n'expliquons pas assez les difficultés la
notre position, et trop rares sont les

journaux qui prennent la peine comme

le «New-York Times»,de démontrer à lea ,a

compatriotes la gravité des charges dont
les Français sont accablés.

Les libéraux, les démocrates français
ont la ferme volonté de ne pas laisser
eréer le moindre malentendu avec la no-

ble nation qui contribua si puissamment à
1a. victoire commune et dont le concours

moral nous demeure nécessaire aussi

bien que celui de Grande-Bretagne ou de

l'Italie.

Et rappelant la phrase de Jefferson, ci-
tée par M. Harding, au cours de sa cam-

pagne électorale: «Tandis que l'Europe
s'emploie à devenir le domicile du dépo-
tisme, notre effort devra s'employer à,
faire de notre hémisphère celui de la ii-

berté»,'M. Ilerriot conclut que nous aussi,
Français, ne voulons plus ni du despotisme
ni du militarisme, ni de l'impérialisme
allemand. L'Amérique a jeté les plus
beaux de ses enfants dans le gouffre de
la guerre. Ge sacrifice ne doit pas être
inutile. Que l'Amérique nous donne au-

jourd'hui le concours de ses intelligences
pour rechercher les formules qui peuvent
établir dans les mondes la paix et la И-
berté.

Italie
A Fiume

Rome, 7. T.H .R.—Les légionnaires con-
tinuent l'évacuation de Fiume. D 'autre
part tous les navires de guerre qui étaient
passés à la régence, sauf la«Dçnte Ali-

ghiéri», ont quitté la rade.
D'Annunzio est sur le point de qui ter

Fiume.

L'Angleterre et Г Irlande
JP'une déclaration autorisée

faite à Eondres on peut infé-
rer que si Ш. Me Vaierca, pré-
sidentde laMépuBlique irêan-
daise, manifestait des disposi-
fions pour un accord arec le

\ gouvernement sur une propo■
î sition de conférence de puise

Le traité de Rapailo
Rome, 6. A.T.I.—Le «Temps» dit que

les commissions techniques, prévues par
le traité de Rapailo, seront constituées
immédiatement après l'échange des ra-

tifications du traité.
Ces commissions, qui seront an nom-

hre de trois, siégeront respectivement
dans la Vénétie Julienne, à Fiume et à
Zara.

Une note de la Renier
Londres, 6. A.T.I.— L'Agence Reuter

dit : « An cours de la réunion que les
Alliés auront dans une ou deux semai-
nés, on discutera principalement le licen-
ciëment des volontaires en Prusse Orien-
taie. »

Distinction honorifique
Rome, 6, A.T.I. — S. M. le Roi a con-

féré molli proprio le titre de comte au

sénateur De Martino pour les éminents
services qu'il a rendus en sa qualit d y

gouverneur de la Cgrénaique et plus
récemment encore dans la conclusion
des accords avec les Senoussis.
Italie et Yongo-Siavle

Belgrade, 6, A.T.I.— Le nouveau mL

-4. ■
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nfsfre d'Italie, comte Manzoni, a pré-]?* ... n j
scnté ses lettres de créance au rcgent. juGulOS ÏÏ0UV6ll8§ tlS рШчОШ
Le communiqué officiel serbe, relatif ^ .,,

« cette cérémonie, dit qu'au cours de la\ Paris 6 __ L. institut Pasteur espé
conversation qu'il a eue avec le régent, rimente actuellement la découverte de
le comte Manzoni a mis en relief la | деих professeurs français,grâce à laquelle
nouvelle situation ci éée poui l Italie et j phipric spraîpnf complètement immu-pour
la Yougo-Slavie par la destruction de

l'empire habsbourgeois ; il n'a pas man-

qué de relever ensuite la haute signifi-
cation du traité de Rapallo.
Le régent a fait au comte Manzoni Une

réception très chaleureuse, lui donnant
l'assurance que la ItougoSlavie collabo-

rera franchement dans l'avenir avec

l'Italie.

Mariage princier
Turin, 7, A. T. I. — Ont transité par

Chiesso pour Aglié le prince Lèopold de

Bavière avec la princesse sa femme, pa-
rents du prince Conrad de Bavière, qui
épousera la princesse Bona de Savoie,
fille du duc de Gênes.

Plusieurs autres personnages princiers
msoni arrivés au Château d'Aglié.

L'archevêque de Turin célébrera le

mariage religieux.
Rome, 6, A.T.I. — La reine Margue-

rite est partie pour Aglaé afin d'assister

au mariage de la princesse Bona de
Savoie.

ï/évQcBation de Fiume
Abbazîa 6. A.T.I.—Hier matin lepre-

mi&r train de légionnaires a quitté Fiume.

Les taxes en Italie

Rome, 6. A.TJ.— Le «Giornale d'Ita-

lia» annonce que le ministre de la jus-
lice a présenté un projet de loi portant
augmentation des taxes perçues pour tout

acte judiciaire, civil et pénal.
L'Allemagne et les alliés

Paris, 6. T. H. R. — Les journaux
français se réjouissent de l'écho favorable
qu'ont trouvé dans la presse anglaise
lesprotestations françaises au sujet des

manquements de VAllemagne au traité

dejpaix.
L'Echo de Paris dit que les alliés ap-

pliqueront sans nul doute les sanctions

prévues dans le cas où l'Allemagne ne

donneraitpas immédiatement satisfaction.
Le désarmement des formations mili-
taires allemandes, volontaires ou autres,
&sl une condition essentielle à laquelle on
ne saurait déroger. Toutes les raisons

données par les Allemands ne peuvent
être prises en considération. Il ne s'agit
en effet point d'une question intérieure.
Elle constitue une des clauses princi-

pales du traité.
Z/'Excelsior dit que le désarmement des

Einwohncrwehren est exigé par les alliés.
La prochaine conférence des chefs alliés
«à Paris déterminera l'attitude qu'il con-
•vient d'adopter vis-à-vis de l'Allemagne
sskins cette nouvelle violation des engage-
ments pris par elle.
La France, allant au devant des èvé-

moments, a pris l'initiative de la pro-
chaîne conférence» Les conclusions du

maréohal Foch font en ce moment l'objet
d'une étude delà part des gouvernements
intéressés.

Londres, 6. A.T.I.— Le Times dit que
l'Allemagne fait fausse route en ne te-
rtûMl pas ses engagements. Les alliés
n'auront aucune difficulté à se mettre

d'accord devant le danger allemand. Le
désarmement de ce pags intéresse au

тше titre la France, que l 'Angleterre
et l'Italie.

Les questions ouvrières
en Angleterre

"

Londres3 6.1A. T. I. — Les questions
ouvrières viennent d'être grandement
simplifiées par la mise en pratique du

nouveau programme d'embauchage.
Dans les grands centres ouvriers, le

travail est très actif. L'industrie textile
anglaise marque un surcroit de produc-
tioiiy

La question grecque
Londres, 6. A.T.I. — L'agence Reutcr

vit qu'avant la prochaine réunion des

chefs alliés à Paris, aucune décision ne

sera prise au sujet de la question grecque
que chaque cabinet intéressé examine

actuellement.

En Allemagne
Breslau, 6. A.T.I. — La ville, dont le

commerce était paralysé depuis la guerre
et surtout depuis l'armistice, a repris
son aspect normal et le trafic est très

actif.
Breslau est une des rares villes d'Al-

lemagne, où il n'y a presque pas de

chômeurs.

La Conférence interalliée
Paris, 0. A.T.I. — Le «Matin» croi

savoir que des commissions sont en train

de préparer en ce moment les divers

dossiers qui seront soumis à l'examen

des chefs, alliés, lors de leur prochaine
réunion à Paris.

Ce. journal dit que l'Allemagne se

trouve dans une situation difficile, pro-
voquèe par son mauvais vouloir. Les

Alliés, conformément d'ailleurs aux

sanctions prévues par les accords de

Spa, ne sauvaient transiger sur la ques-
îton du désarmement.

les chiens seraient

nisés contre la rage. Cette maladie dis-

paraîtrait complètement. — T. H. R.

Berne, 6.— Le conseil fédéral ordonna

l'expulsion de deux propagandistes oorn-

munistes.— T.H.R.

Bruxelles, 6. — Le Peuple annonce

que le ministre de la justice, Vander-
velde reçut l'assurance que les commu-

nistes hongrois ne seront pas exécutés,
mais échangés contre des prisonniers
hongrois en Russie.— T.H.R,

Londres, 6.—On assuré de source auto-
risée que les .pourparlers entre le gou-
vernement britannique et les délégués
des Soviets à Londres ont atteint m ac-

eord d'essai qui pourrait être appliqué
par les deux gouvernements.— т. II.R.

Londres, 6. — Le Banque anglo-amé-
ricaine et Continentale de Londres, autre-
fois la Banque Handwig, a suspendu a.u-

jourd'hui ses paiements. Les victimes
sont principalement les actionnaires qui
sont surtout américains et suédois.

T. II. R.

Londres, 6.— On signale de Luxem-

bourg la naissance d'un fils de la grande
duchesse. La mère et l'enfant se portent
bien. j
Londres, 6, — La reine-mère de

Hollande a été opérée de l'hernie.
Son état de santé est satisfaisant.

T. H. R.

Londres, 6.— On signale de Belgrade
que l'ex-roi Nicolas de Monténégro a ac-

cepté l'offre du v îvernement yougo-
slave d'une redevam. s annuelle de 30,000
rancs.— T.H.R.

Londres, 6. — D'après une dépêche
d'Athènes, le roi Constantin, dans son

discours d'ouverture à la Chambre, a fait
allusion à l'appui des grandes puissances
envers lesquelles la Grèce et lui nourris-
sent une profonde reconnaissance. Le
roi a promis une nouvelle Constitution sur

une base absolument populaire, ainsi que
la réorganisation des finances du pays.
Il a ajouté que l'alliance avec la Serbie
resterait une garantie solide de paix dans
les Balkans. — T.H.R.

Londres,6. — La crise financière à

Mexico est intensifiée par la fermeture de
la corporation des banques de commerce,
ce qui provoqua de forts retraits. La Ban-

que française du Mexique est gardée mi-
litairement. —Т.Н. R.

BULLETIN FINANCIER

Insurrection antibolcheviste

Paris, 6. T.H.R.—La presse française
signale le développement dans les mon-

tagnes du Caucase oriental nord d'une
insurrection sérieuse dirigée par Ilman
Ghampill qui aurait déjà coûté aux bol-
chevistes 4,000 hommes, 100 mitrailleu-
ses et 6 canons.

En dépit des ventes importantes, le to-
tal des nouvelles émissions a dépassé la

semaine dernière 100 millions.
L'absence et la réduction de dividen-

dûs furent un élément supplémentaire de
malaise dans le marché.
La liquidation au Marché de Denrées

n'a pas été tellement pronoïrcèë, quoi-
que le ralentissement 'des Affaires se re-

fièfce dans TanniHatlon de commandes et

la réducts'Cû de productions spécialement
dans le marché des métaux.

Les Aciéries indépendantes opèrent
actuellement à 30 орг-Зё ej© de leur ca-

pacité totale et le United States Stil
Go à 90 oyo.

Le Pensyîvania Railroad commandai
200 mille tonnes de rails livrables en

1921, dépassant de beaucoup ses besoins
annuels normaux. Le New-York. Central
Railroad commanda 75 mille tonnes.
Le commerce 'extérieur de novembre

est caractérisé par une diminution en ex-

porta/Lions et importation^,
t Les exportations cie furent
de 675 millions, contre 752 millious en
octobre et 741 millions en novembre 1919.

Les importations de novembre furent
de 821 millions contre 325 millions en
octobre et 42o millions en novembre
1919.
Des mesures définitives ont été prises

poui la formation d'une corporation pour
l'exportation, d'une envergure nationale,
au capital de 100 millions opérant sous la
loi «Edge». On espère que cette corpo-
ration va résoudre avec succès le pro-
blême du commerce extérieur.

(Guaraniy Trust Со)

Hauî-Gommissariat
ipe Française

à Constantiriopie
Délivrance de diplômes d'examens
Les personnes dont les noms suivent

ou leurs représentants sont priés de se
présenter avant le premier février pro-
chain au Haut-commissariat de la Répu-
blique française pour y retirer leur di-
piôme de brevet supérieur, brevet élê-
mentaire, ou certificat d'études. Passée
cette date, les piplôines non délivrés se-
roht renvoyés à Paris.
Mlles Staïcova, d'Andria, Caracaeh,

Horpt, Lassigi, Papo, Périni ; M. Ducros ;
Mlles Makrionitis, Ghakir.

ECHOS ET NOUVELLES
¥
L'Oriei

(par fil de

% janvier 1921
Le 'marché ïîïôhêtairé a été maintenu

pendant Ш quinzaine écoulée en dépit d'o-
fidbâtïons importantes pour le paiement
des impôts dus le 15 décembre et du dé-
boursement des intérêts sur les Emprunts
de la Liberté échéant approximativement
à la même date.

Le taux d'avances «on call» a fluctué
entre 6 o£c et 7 0{o la semaine dernière,
taux qui ont été en vigueur depuis le

premier écoulé.
L'argent était abondant mais la de-

mande était faible par suite de liquida-
tions excessives au marché des valeurs.
Le rapport hebdomadaire des Banques

démontre un reflux vers New-York des
fonds qui, durant l'automne, avaient été
absorbés par l'intérieur.
La position des réserves de la Banque

Fédérale de Réserves de New-York est

meilleure, à la suite d'une augmentation
de 30 millions de dollars dans le total de
la réserve en effectif. Ce gain a plus que
compensé l'augmentation de 37 millions
en dépôts nets et de 9 millions en billets
de banque en circulation.

Les prêts des Banques New-Yorkaises
ont diminué la semaine passée de 36 mil-

iions, contre 115 millions dans le cou-

rant de la semaine où s'est effectué le

paiement d'impôts.
Les dépôts à vue nets diminuèrent de

21 millions et l'excédent de la réserve,
au-dessus des exigeances. légales, aug-
menta de 22 millions.

La position des réserves des Banques j
Fédérales de Réserve fut, dans l'ënseni-j
ble, moins favorable la semaine dernière,
les dépôts nets ayant diminué de 5 mil-
iions et l'effectif ayant augmenté de 2
millions.

La totalité de l'actif opérant augmenta
de 57 millions et le montant des billets
de Banque en circulation augmenta de
61 millions.
Le montant des effets en portefeuille

augmenta de 142 millions.

Le résultat net est une diminution de
la proportion de la réserve d'or aux billets
de Banque en circulation (déduction faite,
naturellement des 35 o [0 de réserve con-

tre dépôts nets exigés par la loi) de
50 Ij2 010 a 49 lp 010.

Les liquidations au marché des va-

leurs continuèrent accompagnées de
ventes importantes.
Durant la semaine dernière plus de

200 valeurs ont atteint leur niveau le

plus bas de l'année.

BILLET PABISSEi
Paiisi, décembre 1920

я

Nmis enterrq Paul Ollendorff, quiétait tm de.-, hommes les meilleurs êt les
plus (Linables de Paris. Sa Conversation
était un© пкпе d'atobedotes ; s'il avait
vonM écrire ses «mémoires» nous aurions
eu un des livres les plus curieux qu'il ait
édités. Je l'y engageai vivement :

« Oui, me disait-il, il faudra que je
m'y décide un de ces jours. »

Il ne se décida jamais.
C'est lui qui créa la librairie qui porta

son nom; il gagna là une jolie fortune,
Quand George Ohnet, après avoir échoué
chez tous les éditeurs de Paris, lui porta
le «Maitre de Forges», Ollendorff publia
le volume qui rapporta près d'un million.

Quand il eut vendu sa librairie mise e.i

actions, le repos lui pesa, et, avec Antp-
nin Pénvier, qui est un des premiers jour-
nahstes de Paris, ils essayèrent de redon-
der de la vie à l'ancien «Gil Blas» tombé
dans les troisièmes dessous, et ils y par-
vinrent assez rapidement, Ils m'avaient
confié la rubrique de la «Politique étran-
gère», à laquelle ils avaient voulu donner
une tournure vivante, avec des côtés

anecdotiques.
Mais les deux associés avaient englouli

des sommes considérables dans cette en-

Reprise. Il est quelquefois plus facile de
lancer un journal nouveau que de ren-

flouer un vieux bateau. Les deux direc-
teûrs trouvèrent à passer la main dans
des eonditions avantageuses et ils ne

laissèrent pas passer l'occasion.
Ollendorff, à l'heure de la rédaction,

aimait à secouer ses vieux souvenirs.

Il me racontait un jour l'histoire assez

plaisante de l'échec de M. Droz à l'Aca-
demie fiançaise.
Droz, l'auteur de Monsieur, Madame et

Bébé avait posé sa candidature et avait
des chances de réussir quand une lett.ro

anonyme révéla qu'il était l'auteur d'un li-
vre licencieux qui avait été imprimé en

Belgique où, d'ailleurs il ne se vendait
, que sous le manteau de la cheminée.

Ce livre avait une histoire.
On sait que Victor Emmanuel était un

grand chasseur, il partait des semaines
entières chasser le chamois sur les Al-

pes. Pour passer ses soirées, il aimait
lire, mais la littérature courante, ne i'i.i-
téressait. pas. Il lui fallait des histoires
gaillardes et même un peu plus. Un de
ses secrétaires les lui procurait en tes
commandant à des écrivains de bonne
volonté. Un jour on demande à. Charles
Monselet d'écriie un de ces volumes, mais
l'auteur de Monsieur Cupidon quoique gé-
néralement à court d'argent refusa. On
s'adressa à Droz qui accepta.
C'est ce volume que dénonça à l'Aca-

démie la lettre anonyme.

Jean BERNARD

Afiatelie
fé^fbfiùît du Yéni-Gan

une in-feirmotion d'après laquelle il est

question de fonder des coopératives en

Anatoîie. pour combattre la grande cherté
de la vie.

La préfecture
bas ingénieurs engagés par la P'r'èfectu-

re, â ia journéè, à l'êïïel de dresser les
cartes des terrains incendiés, n'ayant pas
été payés, ont tous quitté leur travail.

*

La préfecture du la ville élabore son

budget de l'année 1337 (1921)
Plusieurs cercles municipaux ont déjà

envoyé leurs budjets particuliers.
Islamisme st bôîchevisme

Le Dar»u!-Haïrimet, dans un communi-
qué aux journaux , dément qu'on lui ait

posé, ou que l'on ait posé officiellement
au Cheikh-ul-islamat certaines questions
au sujet du bôîchevisme.

A rrivages
filWientaires et marchan-

dises suivantes, arrivées dé l'étranger,
viennent d'êlr© livrées au marché г ê20-,5O5
kilos de farine, 200-,000 de blé, 141 ,900
d'orge* |,§'Û0 d'avoine, 138,666 de son,
5S,é27 de sucre en poudre, 94,900 de riz,
14,331 de café, 8,000 de haricots, 5,000
de lentilles, 12,000 de pois chiches,
11 ,630 de sardines, 1601 de hareftg,
2,000 de sauce-, 8,573 'de graisse, 430
de kachkaVâl, 8 grandes caisses d'oeufs,
4,450 kilos de petits pois, 15,000 de char-
bon de bois.

7 millions 586,000 kilos de houille sont
arrivés d'Amérique.
Il a été reçu avant-hier d'Ànâtblie ;

2,733 mentons et chèVteB, 17 b'teufâ OÙ1

buffles, 240 kilos de beurre frais.

Le premier anniversaire de la
fondation de la Ligue des nations

On mandé de Londres que iè 1er tflihl-
versair© de Ц fondation ae la Ligue des
Nations sera célébré lundi en Angleterre.
Environ 400 meetings y seront tenus.

Les projets du président Harding
Le Chicago Tribune apprend de Marion

que le Président-élu Harding a décidé
que des strictes économies dûiv'eiït être
réalisées au séin 'dû gouvernement. Il ré-
luira en outre l'effectif de l'armée arnéri-
caine à 150,000 hommes.

Ministère de la guerre
Le 15 janvier commencera à l'état-

major l'élaboration des projets dô rêori
gauisation du ministère de lé guerre-.
Ls p'rêëlâ de Iftdustafa pàchà
D'après Vlkdaih, là seûtehee rtetidue

par le c'ohs'éil dé gtioiTe des officiers
généraux cbntre Moustafa pacha et ses

collègues serait infirmé par la cour de
cassation militaire.

Contributions îndîreetéè

Ayaîit êtl const lté que des per.uis.de
débarquement étaient délivrés pour cer-

taines farines n'ayant pas encore payé les
droits de douane, nue enquête a été or-

donnée par la direction générale des con-

tributions indirectes.

La Noël orthodoxe
Hier à l'occasion de la Noël orthodoxe

une messe solennelle à été Célébrée ôn

l'église dû patriarcat œcuménique. Mgr
Dorothéos locum-lencns entouré des mem-

-bres du Saint Synode présida au service
divin.

Dans la journée le locum-tenens a reçu
les félicitations des membres du Synode
et du conseil national ainsi que des dé-
légués des hauts commissariats et des

personnalités du monde diplomatique,
Commutation dê peiné

Ahmed bey ZadéUdhem pacha de Bey-
Chéhir et le mufti Ismaïl effendi inculpés
d'avoir institué un gouvernement provj-
soire à Yéni-Ghéhir, lors de l'occupa-
tion de Brousse, avaient été condamnés
à mort par le tribunal d'indépendance
d'Eski-Chéhir. A la suite de circonstances
atténuantes, relevées en leur faveur, le
tribunal a соm on сué la peine capitale en I
celle de 15 ans de travaux forcés.

Des abus

De flagrants abus ayant été constatés
dans les recettes des derniers concerts
donnés pour des oeuvres turques, à )'ex~
ception de celui organisé au profit de l'as-
sociation de la presse il a été décidé d'ou=
vrir une enquête.

Le tribunal d'indépendance
de Konia

Le tribunal d'indépendance de Konia
a condamné, à mprt Jurk.or de Kara-Hissar
inculpé d'espionnage. Celui-ci a été
exécuté.

Le sénateur Cormick à Paris

Paris, 6. T.Il.R.—Revenu de Rome
mardi soir, le sénateur américan Mac

Cormick, passa la journée de mercredi à
Paris qu'il a quitté pour se rendre à
Bruxelles: Il doit s'embarquer samedi à

Cherbourg à destination de New-York.

Le plébiscite de Haute-Silésie

Paris, 6. T.H.R.—La commission in-

teralliée vient de faire paraître le décret
réglant les opérations du plébiscite en

Haute-Silésie.

Le voyage de Pilsudsks à Paris

Paris, 6. T.H.R.—On annonce que le
maréchal Pilsudski quittera Farsovie le 12

janvier par train spécial, via Berlin, pour
arriver à Paris le 14 au matin.

Le bal de ce soir

*ùft grand bal qui promet d'être des plus
réussis.

On peut encore se procurer des cartes

chez M. Valéry, Librairie Française, et
chez M. Décugis, Rue de Péra.

Le Ba! Or-Ahaim
Ôn Ta bien dit: par la distinction et

l'élégance qui la caractérisent la fête an-

nuelle de l'Hôpital National Israélite «Or-
Ahaim», constituera toujours un événe-
ment mondain, rare dans son genre, et
dont on emporte le meilleur souvenir.
L'assistance aussi nombreuse que choi-

sie, corps diplomatique, monde de la fi-
nance etc. qui se trouvait au bal donné
jeudi soir sur le Haut patronage de l'A-
mirai Bristol en témoignait hautement.
Eclairés à giorno et élégamment ornés,
les coquets salons du Péra^Palace où se

pressaient danseurs et danseuses élégan-
tes présentataient un aspect somptueux.
Un tel succès a^bien mérité de l'œuvre
dont il est superflu de parler tant elle est

connue. L'on sait en effet, que l'Hôpital
«Or-Ahaim» est une institution de bien-
faisance accueillant gratuitement non

seulement les malades pauvres juifs, mais
aussi ceux appartenant aux autres con-

fessions.
Aussi est-ce avec empressement qu'on

se plaît à encourager cette œuvre émi-
nemment philanthropique qui ne vit que
de la générosité dés [Jefsohnes charita-
bles.
Le succès matériel de la fête a été

aussi des plus satisfaisants.

La maison Lazzaro Franco et Fils
À l'ôôèasion dos fêtes orthodoxes 3 la

Maison Lazzaro Frànëo et .Fils, informe
séh ftoiWràtëlé eîieritëlé qu'elle sëfà bu«

verte, ce dimanche 9 janvier 1921.

Avis intéressant
La fabrique électrique de meubles de

MM.Gourtessi Frères in formé les intéressés
qû'ti| ;ahi reçu iuô'émmënt des perfection-
nements complets elle accepte des com-

mandes pour tout genre de mobilier de

maisons, hôtels, banques etc. La maison
se recommande par l'élégance, la solidité
et l'esécutibH lapide de sa fabrication à
des prix défiant toute cûnctirrettbe:
Grand stock de la mddé fitt

Ûiajgàsui central, Péra, Place du Tun-

nel, N0 4 Fabrique Coulé-Dibi, Yuksek
Kaldirim N0 576. 4

L'économiste d'Orient

Sommaire du S janvier
Bulletin de la quinrianie.—Informations

IéCâiés. — Douanes de Gonstantinople.—
Lë marché des devises:—La spéculation
sur lé châhge —Extraits de Ш. pressé
étrangère. ---Guaranty Trust Company de

Nesv-York Constantinopîe Office. Bulletin
financier reçu le 17 décembre par li! de

New-York.— Une grave crise économique
sévit aux Etats-Unis. — La question des

loyers.—Exemples Français et Anglais.—
Pétrole Mexicain —L'industrie du papier
au Japon —Avis et communiqués.— Go-

tes delà Bourse et dû Change.

do ministre de l'intérieur

Moustafa À ri f bey, ministre intérimaire

de l'intérieur, a déclaré à l'Ikdam 1

— Le gouvernement n'a reçu aucune

nouvelle au sujet du retour de la mission.

Toutes les informations (pie l'on publie à

ce sujet sont de source particulière.Nous
ne savons riêfl des détails donnés par les

journaux d'Angora, dans leur numéro dû

27 décembre où ils annoncent que la

mission quitterait cette ville le 29 decen -

bre.

Le projet relatif à la transformation de

l'evkaf est sur le point d'être terminé. Il

sera aussitôt soumis au grand-vezirat.-
Le vali de Brousse partira dans que'-

ques jours pour son poste. Une partie
des peisonnes anôtéos ont été remises

en liberté. Des démarches ont eut lieu en

vue de la relaxation des autres.

Nous livon s soumis au conseil des mi-

nistres le projet de loi prévoyant la re-

présentation proportionnelle pour les élec-

tronsmunicipales. Mais il n'a pas encore

été discuté.
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— Le Peyam-Sabah dément les bruits
relatifs au remplacement de Mouzaffei

bey, directeur - général du Séfaine.

— Le projet relatif à la demande de ma-

joration de sou tarif formulée par le Gùir-

ket sera incessamment examiné par le

conseil d'Etat toutes sections réunies.

— On mande de New-York qu'un aéio-

plane du service postal américain trans-

continental a pris feu et a été détruit à

proximité de San Francisco. Le pilote eut

la vie sauve.

— Une partie du matériel destiné à

servir à la construction du tramway de

Scutari sera ici dans une semaine. Ce ma-

tériel est d'un poids de 80,000 kilos.
— D'après le Vakit, Chevket bey, pré-

sident de la municipalité d'Andrinople,
qui avait été envoyé à Syra, aurait été

relaxé à la suite de démarches des dé-

pâtés musulmans à la Chambre hellé-

nique.

Questions commerciales
Nous recevons la lettre suivante :

6 janvier 1921
Monsieur le directeur,

bans voire numéro du 22 décembre lt)20
vous avez publié une lettre ouverte de

Messieurs Edwards & Sons(Near East Ltd.)
qui touche d'une façon particulière notre

ëoclÉtêi
Par rapport â cette publication, nous

avons charge notre avocat d'inviter Mes»
sieurs Edwards Sé ëotis (Meùvt Ëast Ltd.)
de rétracter sans délai par voie de) Voire

journal Jtes allégations diffamatoires à

notre égard, contenues dans leur lettre.

fcfettë demande de nçtre avocat étant

restée sans résultat jusqu'ici, fioùs l'avons
chargé de poursuivre par devant le tribu-

nal compétent les auteurs responsables
de la pUbliCMtififi en quesiion.
Notls voulons vous prier, Monsieur le

dirëëfcëUfj dé bien vouloir publier la pré-
sente sous ia même rubrique ëtâ Ш тёШе

page que la lettre précitée conformément
à la loi, et d'agréer, en même té'nps ?

les

assurances de notre considération la
meilleure. Signé :

FQ3COLO, MANGO &, Go Ltd.

m
La tournés Raymond-Lyon
LE «POULAILLER»

Ne te promène donc pas toute nue i

Evidemment, ce n'est pas un spectacle
pour pensionnat de demoiselles. Mais les

affiches nous l'avaient dit, et les titres —

le second tout au moins— auraient suffi
à nous le faire entendre. Qui, du reste,
s'aviserait, de demander à Feydeau des

leçons de puritanisme

Comme nous l'avons déjà annoncé, la
fêle annuelle des A. E. des E. S. de com-

merce de France, groupe de Constanti-

nople, aura lieu ce soir à l'Union Fran-

çaise.
A 7 1{2 un banquet, sous la prési-

dence de M. le Haut-Commissaire de la

République Française, réunira les prési-
dents des chambres de commerce, les

représentants de banques et les hautes

personnalités du monde commercial et

financier de la capitale.
-.TA 10 h. dans la salle des fêtes aura lieu

— Hakki bey, nommé à la direction du |
contrôle des contributions indirectes, a

pris possession dî son poste.
— M. Thennis, le nouveau ministre des

finances belges demande la liquidation des

biens saisis aux Allemands. Leur valeur

est estimée à 77.500.000 livres sterling.
— Il serait question de porter au dou-

ble l'impôt foncier.
— Djamdjian effendi, fonctionnaire du

trésor, est nommé contrôleur des en-

gagements financiers. L'iradé y relatif a

été promulgué.
— Toute la Podolie est en révolte con-

tre les bolcheviks.

— Trois villages ont été détruits par
un violent ouragan dans la province espa-

gnole d'Oviedo.
— Le théâtre dit du Dar-ul-Bêda.(Con-

servatoire) a fermé ses portes.
— Le Chicago Tribune apprend que

le gouvernement britannique va consulter

celui des Etats-Unis au suj3t du renou-

vellement do l'alliance anglo-japonaise
qui expire au mois de juillet prochain.

— M. Myron Hcrrick, ancien ambassa-

deur des Etats-Unis à Paris,serait désigné
de nouveau à ce poste.

Ne nous effarouchons point, d'ailleurs.
Le public de Constantinopîe ne répugne
point à une nourriture un peu pimentée,
si l'on en juge par la l'ouïe, qui remplissait,
avant-hier, la salie du Nouveau-Théâtre.
Nous sommes iluureux — et d'autres sans

doute avec nous —d'enregistér les succès

chaque jour grandissant de la troupe
Raymond-Lyon. Tout finit par se savoir.
On ne peut plus ignorer aujourd'hui à

Péra, que les spectacles quotidiens du

Nouveau-Théâtre sont de la plus rare

qualité.Ceux qui en ont goûté y revient e t,
et ceux qui, par ignorance ou par pa-
resse, s'étaient abstenus jusque-là, se

hâtent de réparer le temps perdu.
Et, vraiment, il y en a pour tous les

goûts : pour ceux qui aiment rire et pour
ceux qui aiment pleurer, pour les ama-

teurs de spectacles digestifs, comme pour
les âmes sensibles et tendres. Admirons
ia souplesse de talent de tous les artistes

qui savent si facilement passer du grave
au doux et du plaisant au sévère.

Avant-hier, c'était une soirée pour

neurasthéniques. Quel cafaid résisterait â

l'esprit de Georges Feydeau et à la verve

de ses interprètes ? Je ne vais pas vous ra-

conter ie Poulailler, parce que,des pièces
comme dëlles-ih, ça ne se raconte pas.
Sachez seulement qu'on ne résiste pas à

cette cascade de situations à ia fois les

plus invraisemblables et les plus logiques, j Щ
à ces mots dont la coca serie éclate sans

interruption. Et avec quel entrain M.

Raymond-Lyon et ses collaborateurs ont

enlevé cela ! S'ils continuent à brûler les

planches de cette façon, craignons pour
l'incendie du Nouveau-Théâtre.

Quant à Ne le promène donc pas toute

nue, ce fut la bonne surprise de la soi-

rée, car la fameuse pochade de Feydeau
n'était pas au programme. Quel dessert,
mes aïeux ! Comme journaliste, je suis

un peu jaloux de mon confrère du Figaro
qui fut admis à admirer de très près des

horizons dont nous ne contemplâmes que
de loin les élégantes sinuosités. Mais,
après tout, la grande presse parisienne
mérite bien une telle faveur.

Il resie à celle de Constantinopîe le

plaisir d'apprendre à la postérité que

Mlle Renée Varenno est bien gracieuse
en chemise de nuit et que son député de

mari a parfaitement raison de vouloir ca-

cher aux profanes des trésors dont la loi

lui assure l'exclusivité. Nous sera-t-il

p rmis d'ajouter que ia pièce de Fey-
de iu date un peu? On devine, en tout cas,

que l'auteur n'a pas soupçonné ce que

seraient, sur les bords du Bosphore, les

modes de 1920. Même dans l'appareil
un peu sommaire où elle s'est révélée à

nous avant-hier soir, il m'a paru qim Mlle

Varenne n'était pas beaucoup moins ha-

billce que certaines promeneuses estivales

de la rue Péra.

Programme du Samedi S Janvier

PERA

Ciné-Amphl , L'iu ; prévu
* Luxeu bourg Honneur, d'artiste.
« Eclat Simone.
« Orientaux. Liberté.
« EtcLе.— Vautrin.

NOUVEAU THÉÂTRE
Représentations de M. Raymond»
Lyon et sa troupe parisienne
Ce soir au Nouveau Théâtre reprise

unique de L'Ecole des Cocottes.
Dimanche en matinée à 2 h. L'En-

fant de l'amour.
Dimanche soir dernière d'Arsène Lu-

pin.
Lundi prochain création sensationnelle

le succès actuel du Palais-Royal Le Bon~
heur de ma femme vaudeville gai hi-
larant et leste à l'accès.
Mardi à la demande générale Vous n'a-

vez rîeii â déclarer ??
Incessamment La PïésMehtC La Pré-

sidente ! ! ! La Présidente ! 1 ! Lit Ptfc
sidente ! ! !

Tbéâtre Odéon
Troupe Cgbèle ■

La troupe Cybèle donnera ce soir une
nouvelle représentation du Grillon. Nui
spectacle ne pouvait donc être de
meilleure circonstance, car c'est pré-
cisèment pendant les fêtes de Noël que se

déroule l'action de la pittoresque et émou-
vante adaptation, faite par M. de Franc-
mesnil, du célèbre roman de Dickens.
L'évocation des mœurs familiales an-

glaises le jour du Christmas, a permis
d'intercaler dans l'action d'anciennes
légendes chantées et une importante ma-

sique de scène, composition du maître
Massenet complète une œuvre qui, tout
en offrant aux amateurs un réel intérêt
artistique: constitue un charmant spe-
otacle de famille. 11УЛига j sans nu! doute,
un public nombreux pour appûùdii'; ce

soir ia
""anr'e artiste Gybè:e et son è'T

cellente troupe, dans jus
anthéâ-

tre de i'O mon.

LiberiE aux Cinés' Orientaux
Ce film d'espionnage et d'aventures en

20 épisodes, intéresse vivement tout le
monde parce qu'il contient des scènes
complexes savamment rendues et qui
tiennent sans cesse en haleine le spec-
tateur.

Apartir de ce lundi lOjanvier trois'nou-
veaux épisodes de Liberté seront projetés
aux Cinés-Orientaux, Ceux-ci sont intitu-
lés. Le sacrifice de Liberté. Les ailes
coupées et Pris au piège.

Ce sont les éminents acteurs Eddie-
Polo et Marie Waicamp qui remplissent
les rôles principaux.
Liberté [ait sensation à Péra.

ALHÂi
$

A l'occasion des Fêtes Orthodoxes
changement de spectacle

La direction qui ne ménage au-

cun sacrifice pour conserver les

bonnes grâces de sa nombreuse
clientèle, a établi un programme
qui contentera les plus difficiles.
«.Notons, parmi de nouveaux Dé-

buts, la réapparition de

Mme ISA KREMER
l'artiste unanimement admirée du

public, dans un répertoire de der»
riôre les fagots et le baryton an»

glais
Mr GILBERT

dans ses romances.
On en dit merveilles

America r Boxing Club

BOXE
Lutte au Nouveau-Théâtre (ex-Skating)

Samedi 8 janvier 1921 à 6 h. p.m.
1. Combat — 4 Rounds de 2 minutes

Meledis 58 kilos grec contre Adil Bey 58
kilos turc. Lutte, Stiehney 80 kilos eham-
pion d'Alliée en France U,S. S. St. Louis
contre M Garrian 80 kilos Marin Améri-
cain U.S.S. St. Louis.
2. Combat — 6 Rounds de 2 minutes

Sav 70 kilos grec contre De Soyer 68 kilos
Marin Américain U. S.S. St. îxmis.

3. Combat — 8 Rounds de 2 minutes
Geo Alex 60 kiios Champion de l'Armée

Française contre Mazloum 60 kilos Gham-

pion do Turquie.
Prix des Places très modérés.

Au Ciné Luxembourg
A partir de ce lundi 10 janvier

Le Nid dg Vautour
Drame poignant en 5 parties (Sé-

lection Ermolieff films) avec les il-

lustres artistes ; Mines Lissenko et

Garabanova et M. Rimsky.
Ce film est supérieurement monté

et joué à ravir. Il intéressera vive-

ment le public

Bientôt au Nouveau Théâtre II

La Troupe du Casino
dô Paris
AVEC SES

40 Artistes. — 30 Danseuses.
27 Décors. — 30 Décars.

LUXE ! FÉERIQUE !

"sFECTA^L£^A^~FARÊir" M

LA MAITRESSE DU MONDE AVEC LA BELLE M....??
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Emprunt Intérieur Ott Ltq

Turc Unifié 4 0|0 . . . »

Lots Turcs »

» Rgvpi 1886 3 0[0. Frs.
* » 1903 3 o[o »

» * 911 В oio . . >
*

» 1880 о 0?0. . 6

» * 1904 2Ц2
' »

> 1912 2Ц2 « *

metolie li2. »

11 41(2 . »

* » ni 4 » *

Quais de Gonsipie à o[0. .
»

Pot ■ Haldar-Pacba 5 ojo. *

Quat-r de Sroyrné 4 ото. *

San! de Dercos 4 c[0. . *

de Soute ri g ото. >

Tunnel 5 ото. „ »

Tramways . , .

'

, '• » »

■ iectricité ,
.

ACTION
Anatolie Ch. de fer Ott Ltq
Banque irup. Ottomane. »

Assurances Ottomanes . »

Brasseries réunies . . , »

» jouissances, v *

Ciments Arslan
» Eski-Hissar . , s

Minoterie i'Uniofa , * »
• %

pieguérie Cfebtfi ife . . %

ÊauÈ db Scatart , »

Dferibs (Eaux de) , , ^ } 3

^oîia-Kaltiicms . f 4

VflfcÉndra priv
» ord

Tramways de Cbnsjple. . »

» Jouissances . »

Téléphones de Gonsipie г

Commercial .... »

Lauriom grec ..... Frs,
Transvaai , .....

s

Ghartered . . . '., . »

Régie des Tabacs . . . Ltq.
Société d'Héraclée
Stéria.
Union Ciné-Théàtra le s

CHANGE
Londres. ...... , , . ;

Paris. . . . . !
Athènes. .... , , ;

Rome. . . » . e ... , ;

New-York \
Snisse. ..... , , , , |
Berlib s . . . 4 i ^

*

|
Hollande ; i t s

!
tfiënâS ......
Prague .......
Leis

10,50
79
11180

^6?0
1160
1 1 50
HOC:
12 —
U 50
11(75
13,75
12 50

Constantài l'idée machiavéli- ; suivre la môme voie. Mais un jour vien-

que d'avoir amené ainsi les

Bulgares ci entrer en guerre
aux côtés des Empires cen-

traux, ce qui était l'intérêt évi-
dent de la Grèce. Tout de

même, les télégrammes d'A-

thènes , à celte époque, sont là
terriblement écrasants.
La politique extérieure de la

Grèce n'a donc subi aucun

changement. La lutte en Asie

Mineir г sera continuée, coii-
forme, dit le discours du trône,

LE BOSPHORE

dra où eux et nous, nous pleurerons
aussi fort.

Les Arméniens eux-mêmes qui, se lais-
sant prendre à la politique de Venizelos,
ne surent pas conserver la modération

nécessaire, ont été grandement lésés par

la ligne de conduite de l'ancien président
du conseil.

Ей Anatolie
(sous la signature
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Ш
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193
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•MONNAIES (Papie
Livres anglaises. . . , , .

Francs français . . л , .

Drachmes .......
Lires italiennes . . , . .

DoOars . . . .

Roubles Romanoff
« Kerensky

Lois .... .. . , ,

Couronnes autrichiennes . .

Marks .........
Levas » ,

Billets TUяque Imp, Ott
1er Emission. ......

MONNAIES (Or)
Livre turque ...

5

Bulletin financier publié par les

agences Hauas-Renter.
Bourse de Londres

Clôture du 6 jan.
Paris

2o— à l'idéal national et aux inté-
ibh re7s ges Alliés. On sent dans

tout le discours le souci cons•

tant d'inspirer confiance à

l'Entente, et surtout à l'Angle-
terre et à la France. Le roi

Constantin arrivera-t-il à dis•

siper les énormes préventions
qtii existent contre lui ? Tout

le sort de t'Héllénisme est lié à

cette question. Une Grèce ne

peut exister que dans le sillage
anglo-français. M. Venizelos
l'avait bien compris dès le dé-

but, losqu'il avait mis le cap

définitif sur Londres et Paris.

Il est des politiques qu'impose
la situation même des pays.
Le roi Constantin n'est pas
maître de faire une politique
différente, même s'il le voulait.

C'est pourquoi l'affaire grecque
se tassera comme toutes choses

бо | ici-bas, d'autant plus que M.

ÏÏ| WeniSetos, en patriote ardent
9 4 qu'il est, travaille activement à

rapprocher d'Athènes les cabi-

nets de Londres et de Paris. Il

est des hommes qui bénéficient
de l'honnêteté et des sentiments
élevés de leurs adversaires.

40
5

43
35

633

Ch. s.

e s. Vienne
« s. Berlin.
« s. New-York

1

—

s ». Athènes
« s. Bucarest
« s. Rome —.—

« s. Genève —.—

Prix argent —

Paris du В |a i .

Gty s - Londres —.—

« s. Berlin —.—

« s. Vienne —.—

s. New-York —,—

« s. Bucarest .—,—

* s. Athènes
s. Rome —.—.

« s. Genève —.—.

« s. Bruxelles —.—.

60.72
incoté
262.50
3.65.75

107.75
23.70
42.50

60.84
23.25
3.625
17.02
217.5

58.50
226.50
105.25

La Politique
La Troisième

Assemblée Nationale Grecque
La Troisième Assemblée Na-

tionale grecque s'est ouverte à

Athènes, et suivant l'usage le

roi Constantin a prononcé un

discours du trône, qui n'est en
somme qu'une approbation très

explicite de toute la politique
extérieure de M. Venizelos. Feu
le roi Alexandre, sous la dictée

de son premier ministre, n'eût

pas mieux parlé. Le maintien
même de l'alliance avec la Ser-

bie est considéré comme une

garantie de paix'dans les Bal-

kans. Nous comprenons que
le roi Constantin ne pouvait
pas faire autrement que de

parler de celle alliance, dans

un discours dont la partie es-

sentielie était surtout la poli-
tique extérieure du royaume.
Mais tout de même, il y a quel-
que ironie à entendre de telles

paroles sorties de la bouche

d'un souverain dont la politi-

que de neutralité durant la

guerre a permis à la Bulgarie
d'attaquer la Serbie. Il est vrai

que certains prêtent au roi

Du Peyam-Sabah
d'Ali Kemal bey). :
Il suffit de lire les savantes reproduc

tions que les feuilles de chou de la ca-

pîtale font des journaux d'Angora, pour
penser qu'une grande activité règne en

Anatolie non seulement sous le rapport

militaire, mais au point de vue du travail

reconstructeur et régénérateur.
Des routes sont construites, des voies

ferrées sillonnent les territoires, des éco-

les sont ouvertes, on assiste à un déve-

loppement prodigieux dans tous les do-

marnes de la vie publique !... Dans cette

course vertigineuse vers le progrès, le

travail devient l'émule de l'idée ! On ne

saurait rêver pour une société quelcon-
que d'une situation plus heureuse et plus

prospère que -elle dont les populations
d'Anatolie offrent le spectacle.

Mais, hélas ! cette médaille a un re-

vers...

Si vous voulez en avoir le cœur net.

interrogez ces Turcs naïfs venus des ré-

gions précitées ; ces Turcs qui ne savent

pas mentir et qui racontent en toute sin-

cérité ce à quoi ils ont assisté. Vous ver-

rez qu'en ces territoires où circulent de

prétendus chemins de fer et où s'élèvent

des écoles Sans nombre, règne en réalité

une profonde, une intolérable misère !

PRESSE GRECQUE
Où es! le sauveur ?

Du Proodos :

Nous avons sous les yeux la lettre d'un

officier de la défense nationale, se trou-

vant encore au front. Il est lieutenant et

originaire de l'Asie-Miiieure. Sa famille

est aisée et il possède une instruction

solide. Depuis 6 ans il reste séparé de

son foyer. Sa mère est morle dans l'in-

tervalle. Il ne lui reste plus que son père

et sa fiancée.
Sous l'administration de M. Venizelos

il était animé des sentiments les plus ar-

dents de patriotisme et son cœur lui disait

C'est le cas du roi Constantin] que M. Venizelos aurait donné l'issue la

plus satisfaisante à la question nationale

en tenant sous les armes les plus valeu-

reux fils de la patrie.
Et maintenant ? Si vous pouviez lire,

cette lettre ! Vous auriez vu son état

d'âme... Vous auriez ressenti son déses-

poir. Vous auriez compris sa douleur,

Il décrit en des termes très sombres sa

situation actuelle. Voici ce qu'il dit

textuellement :

« Toute la Thrace venizeliste est ter-

rorisée par les organes du nouveau gou-

vernernent. Avant tout ceux-ci consi-

dèrent comme leur devoir de nous faire

surveiller, nous■ aulnes, officiers venize-

listes, par des espions nombreux selon

les méthodes hamidiennes. A peine avons-

nous prononcé un mot équivoque desap-

prouvant leurs agissements nous som-

mes immédiatement dénoncés et empri-
sonnés. Vous pouvez donc vous immet-

gincr combien mon séjour ici, parmi des

camarades soupçonneux m'est devenu

insupportable. »

Voiià donc le résultat de la prétendue
abolition de la tyrannie venizeliste !

Lisez et instruisez-vous Messieurs les diri-

géants actuels. Quand reviendrez-vous à

des sentiments d'impartialité et de jus-

tice ?

De quel droit et en vertu de quelle loi

rejetez-vous tout ce qui est saint et sacré

et vous efforcez-vous de salir l'histoire

en lui ajoutant des pages noires ! Où est

le sauveur ? Qu'il se montre à la fin.

Où est le centième Hercule qui, pour la

centième fois, va nettoyer ces écuries

d'Augias ?

Gomment ce siècle ne vous envoie-t-il

pas [à i'échafaud, ce siècle de pleine li-

fierté que vous prétendez replonger dans

les ténèbres du Moyen-âge ?

PRESSE ARMENIENNE

l'Arménie. camarade » Kérnal qui j Sarah,Coque!in ou Le Bar'gy. Mlle Suzanne ;

L'Informé

Dernières
nouvelles

Angora change de nom
Par décision de l'assemblée d'Angora,

cette ville sera dénommée Dar-ul-Nedjdé-
tul-Islamié.

Dans la région de Yalova
Les kemalistes ont occupé les localités

de Kilidj et de Chak-ehak après de ren-

contres avec les bandes des environs de

Yalova.

Ш i)l M PRESSE
PRESSE TURQUE

La situation à Brousse

Du Vakit :

On annonce qu'Emm bey, nommé au

vilayet de Brousse, rejoindra dans quel-

ques jours son poste. Le fait est qu'i^
est nécessaire qu'une personne intelli-

gente et consciente de ses devoirs se

rende dans cette malheureuse province

occupée par les Hellènes, à l'effet de

porter remède aux maux de la popula-
tion.

On peut comparer la situation actuelle

du viiayst de Brousse à la situation où se

trouvait celui de Smyrne avant la signa-
ture du traité de Sèvres. L'armée hellène

a occupé la région de Brousse, au nom

des puissances et en vertu d'un mandat

défini qui lui a été confié par ces der-

bières. Or la mission dont est investie la

Grèce est de caractère purement mili-

taire, et ce pays n'a aucune qualité pour

s'ingérer dans les affaires intérieures de

la province.
Telles sont les choses. Cependant, les

forces d'occupation hellènes ont créé à

Brousse une situation bien différente de

celle qui existait à Smyrne au lendemain

de la première occupation.
Encore M. Venizelos

De l'Ikdam :

Venizelos, ainsi que nous l'avons ex-

pliqué dans un autre article, poursuivait
un plan qui consistait à former une Hel-

lade comme celle existant au lendemain

de la guerre de Troie (?) et à assurer a

cette Grece le monopole des intérêts corn-

merciaux dans le bassin de l'Egée, de la

Marmara, de la mer Noire, y compris

Gonstantinople.
A notre sens, les circonstances ne se

prêtent guère à l'application d'un pareil

plan.
Les Hellènes se sont créé et nous ont

créé des embarras, et ils continuent à

On complote
«fraternellement»

Du Djagadamard :

Un silence mystérieux plane sur la si-

tuation du Caucase que nous ne connais-

sons que par des radiogrammes bolche-

vistes. Le monde extérieur ne sait rien

des négociations entamées par le gouver-

nement d'Erivan d'une part avec Angora
et d'autre part avec Moscou eu vue de

l'évacuation des territoires de l'Arménie.

D'un autre côté les relations entre la

Géorgie et Angora sont devenues exces-

sivement amicales et une délégation spé-

ciale géorgienne est allée s'aboucher avec

Moustapha Kémal.
L'état des relations arméno-géorgiennes

est obscur. En un mot, la situation exté-

rieure et intérieure au Caucase est obscure.

Toutefois,il y a une certaine éclaircie qui

nous montre que les relations turco-gêor-
giennes deviennent de plus eu plus étroites.

Les Turcs grisés par leur succès acci-

den tel de Kars, s'obstinent à réclamer le

district d'Adjara avec le port de Batoum

et suggèrent comme compensation des

copcosbions territoriales au détriment de

s'était empressé «d'affranchir la classe

ouvrière de l'Arménie du joug des tachea-

Listes d ainsi que l'affirment les cornmu-

nistes déc'n. rgë cette même classe d'un

grand souci en démembraiït sa ш

patrie.
Les bienfaits de l'alliance turco-géor-

gienne sont tellement manijj^stes que nos

voisins ont déjà aiguisé leur appétit et ré-

clament la création à Tifiis d'une univer-

Vite et d'un théâtre turcs, l'appel de pro-

fesseurs turcs et l'abolition du repos domi-

nical etc.

Le nouveau congrès de Bakou sera la

continuation de cette collaboration «fra-

ternelle». Les agents de Moscou ont trans-

formé l'Arménie matériellement épuisée
en un champ d'activité ouvert aux exploits
kémalistes.

Le marché des farines
Gold Medal le sac de 63 1[2 kg. -Pts. 1425

Nelson » » » » 1375

Mârtiseo » » » * ъ аLïш

Marque S » » » У> X55r

Varna N0 0 » » » » 1325

» N0 1 » » , » » 1225

Durum » » » » 1225

Farine d'orge » 72 1025

» de maïs » » » » 650

Pas d'arrivages importants. C'est pour-
quoi le marché reste ferme.

Gonsipie, le 6 janvier 1921.
* NEAPOL1TAKIS FRÈRES

Faits divers
La tête coupée

L'enquête au sujet de la tète coupée
découverte à Guédik-Pacha continue.

Kemal bey, mouavine de la direction

générale de la police, a déclaré à un ré-

dacteur de l'Akcham que les auteurs de

ce crime seraient arrêtés au plus tard

dans deux jours.
Incendie

Le feu s'est déclaré hier vers 10 h. et

demie du matin à Fatih Grâce aux me-

sures prises, il a pu être étouffé à temps.

VARIÉTÉS

Wurtz, que notre confrère a rencontrée
âa moment où elle sortait de la piscine,

parce qze les femmes onf croit-elle, des

plaisirs que r us n'avons pâ'£.
Il ne s'agit pas de l'hydrothérapie, qtïe

c|heltYues-uns Rentre nous pratiquent éga-
lement, tai£ns& musique. A vrai dire,
les psychophysieieris éVhHedisent Mlle

Wurtz, en ce sens qu'ils recoiïfi&igsest à

l'homme un sentiment plus aiguë : céïa

se mesure aujourd'hui par des procédés
scientifiques,- comme la puissance des

muscles et la tension des artères. Mais,
Mlle Wurtz pourra répliquer qu'ellemé-
prise le point de vue quantitatif et qu'elle
professe, comme Й.<Bergen, la philosophie |
de la qualité. j

Mlle Roseraie, qui est de la Coméafô-

Française comme Mlle Bovy, mais heu-

reqiement simple pensionnaire, est une

des rares qui changeraient volontiers

de sexe, sinon de théâtre. C'est de l'in-

gratitude. Elle reconnaît aux hommes la

supériorité intellectuelle et la supériorité
physique. Nous sommes vraiment confus

de tant de modestie,
Mlle Roseraie ajoute que les hommes ont

toutes les facilités pour choisir la car-

j'ière et la* femme qui leur conviennent

(la carrière, peut-être, mais la femme,
c'est moins sur). « Quand . une femme

vous plait, ajoute-t-clle, vous pouvez le

lui dire, tandis que nous ne pouvons en

faire autant pour l'homme de notre

choix.» On voit que l'emploi des со-

quettes n'est pas celui de Mlle Roseraie,
sans quoi elle soupçonnerait que les fem-

mes ont aussi quelques moyens de se

faire comprendre.Cependant, M. Maurice

Donnay, qui assistait à cet entretien, dé
clare que dans un autre siècle il aurait

été satisfait d'être homme, mais qu'il
préférerait être femme â notre époque,où
la femme est véritablement reine.

C'est précisément, d'ailleurs, ce que

lui reproche M. Julien Benda. Mais M.

Maurice Donnay ne dit pas si cette royauté
féminine lui semble excellente ou fà-

cheuse. Et il oublie qu'en changeant de

sexe, il perdrait son fauteuil académique
et ne pourrait plus que pratiquer la vertu

mais non la louer publiquement et lui dé-

AVIS
AUX CONSOMMATEURS DE BONNE BIERE

" "

Notre honorable clientèle saura avec plaisir que, malgré la hausse-

du florin hollandais par rapport à la monnaie turque, notre Agence
a tenu à no pas augmenter le prix de la BIERE ÂitôSTEL, par consé-

quent les détaillants doivent vendre la bouteille entière à 45 Piastres

comme précédemment
Par la même occasion nous attirons l'attention des consomma-

tenrs de notre bière d'avoir à se méfier de certains Etablissements qui,
voulant profiter du succès bien mérité de celle-ci, offrent des qualités
inférieures sons l'apparence de l'AMSTEL

Les personnes qui veulent consommer une bière pasteurisée de-

vront exiger sur eharioe bouteille l'étiquette et la capsule portant la

marque de fabrique ci-des^ams.

BEIERSCH-BIERBROUWERîj
« DE AfliSTEL »

Agence de Constanlinople

ARRIVAGE EXCEPTIONNEL CHEZ I

"■H ELLESPONT"
.

Galata Rue Touloumba No 3*7, Téléphone Péra 2771.

Cognac français type Marteli à 120 pia^yes Epoque. Riche assortiment

de Liqueur Champagne, vin et whisky. SpéciaMé de la Maison VIN DE |
SAMOS. Vente en gros et en détail. Service

à Domicile» |
1
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50 Dollars de récompense
seront payés par le NÊAR NEAST RELIEF,
Taxim, No 25, à la personne qui retour-
пега les 1.400 dollars, de TRAVELLERS
CHEQUES émis par la Guaranty Trust

Company en faveur de Charles L.McBride.

Egarés près du Tu anet

Messieurs Toplis et Harding
ont été charges

da la vente aux enchères
des marchandises

suivantes à Moskoff Hnn Galata en face
de la douane le lundi 10 janvier 1921

à 10 heures p.. m.

Lots 1 à 10 chaque lot consiste en 14 lbs

de Rswntrees elect cacao.

Lots 11 à 50, chaque lot consiste en un

sac contenant 25 oeques de café de

Rio.
Lots 51 à 56, chaque lot consiste en une

douzaine de No 4 vin rouge de Grimée

Navigation à Vapeur Ionienne?
G. Yannoulaîo Frères
Coristantinoplc-Roumanie

Le bateauКIjJjTNIA qnit -

tera notre port le samedi soir 8 crt, direc-

îement pour CJoiîSÎasif&u et Cxiilatzi
acceptant des passagers de Ire, 2e et

cl. et des marchandises.
S'adresser aux Agents Généraux,

MM.St.Tjèlépidès <& Th. Stafilopatis,
Galata,Merkez Rihtira hau,(rez-de-

• No 24 Tél. Péra 854.

No 5 récolte de 1915.

cerner des prix. Mlle Madeleine Corlier sel Lots 57 à 61, chaque lot consiste en une

HOMME OU FEMME
D'après un vieil adage anglais,le Par-

lement peut tout, excepté changer un

homme en femme. Mais l'aut-il regretter

qu'il n'ait pas ce pouvoir, et même en

le supposant complété par celui de chan-

ger los femmes en hommes, y aurait-il

beaucoup de pétitionnaires pour désirer

qu'il s'exerçât en leur faveur? Le Sourire

se l'est demandé, et il a ouvert sur cette

grave question une enquête, ni plus ni

mo ns sérieuse que bien d'autres. C'est

dans le monde des théâtres, d'après les

procèi-verbaux actuellement publiés, que
notre confrère a d'abord pratiqué son in-

teri'ogatoire. 11 s'était imaginé que Mme

Cora Laparcerie, étant une personne de

tête et d'une activité débordante, aurait

préféré être un homme. Pas du tout;

Mme Cora Laparcerie souhaiterait d'être

plus femme encore! Est-ce possible? Non

pas qu'elle ait fait cette réponse, mais

qu'elle n'ait pas atteint le degré suprême
de féminité? Ou croyait que Mme Lapar-
cerie faisait toujours le maximum. Mlle

Musidora ne consentirait à changer de

sexe que s'il y en avait un troisième. Le

fait est que le nombre des sexes, limité à

deux, avec des nuancés moralement né-

giigeables, parait vraiment dérisoire, et

que la mère nature ne s'est pas, à cet

égard, mise en frais d'invention. On ne

change pas de sexe comme de chemise ou

de costume, mais cela n'en vaudrait

guère la peine en effet, et Mlle Musidora

donnerait moins de travail à sa femme

de chambre et à son habilleuse si elle

n'avait pas plus de toilettes que cela

dans sa garde-robe.
Aille Gaby Eoissy se montre tout à fait

aimable pour le Créateur, à qui elle a

tout sujet d'être reconnaissante : « Le bon

Dieu, dit-elle, m'a mise sur la terre,
femme. Je ne voudrais pas avoir l'air de

le lui reprocher en regrettant de n'être

pas homme. » Le Tout-Puissant ne man-

quera pas d'être sensible à cette atten-

tion. 11 n'a pas une si bonne presse par

ces temps de pessimisme, et tant de phi-

losoplies grincheux s'acharnent à ctiti-

quer son œuvre, que ce'te approbation
d'une jolie bouche sera certainement la

très bien venue là-haut.

Mme Mistinguett n'accepterait qu'une
métamorphose lui apportant les deux

sexes. Qu'est-ce qu'elle on ferait ? L'her-

mnphiodisme, c'est du cumul, et à notre

époque l'opinion publique n'aime pas

beaucoup cela. D'ailleurs, dans la réalité

biologique, qu'il ne faut pas confondre

avec la l'able et la statuaire mythique, on
ne le constate que chez des organismes
de classe inférieure et assurément moins

évolués quô Mme Misfônguetl.
Cette étoile aspire à dVœendre l'échelle,

à moins qu'elle n'ait voulu simplement
nous y f3ire monter. Mlle Bovy, de la

Comédie-Française, ne changerait pas do

sexe, parce qu'elle a horreur du change-
ment. Voilà une déclaration tout à fait

rassurante pour une sociétaire, et on est

heureux d'apprendre que nous n'avons

pas à craindre que celle-ci veuille imiter

félicite d'être femme, en mettant son col-

lier de perles, qui est effectivement un

accessoire peu usité parmi les hommes.

Mlle Gocéa, des Bouffes-Parisiens, aime
trop les hommes pour vouloir être des

leurs ; elle confesse très franchement que
les femmes sont au moins aussi libres et

font tout ce qu'elles veulent. On s'en dou-

tait, mais on n'est pas fâché d'en tenir

l'aveu.

An total, sauf de rares exceptions, on

voit que chacun est content de son sort

et ne demande, comme le nègre, qu'à
continuer. Voilà qui réhabilite la nature,
à moins que ce consentemeut qu'elle a

mis en nous ne soit une ruse habile pour

se justifier à nos yeux. — P. S.

Plus de vie chère

douzaine de vin blanc de Grimée No 14,
récolte de 1915.

Lots 62 à 66, chaque consistant en une

douzaine de «Crimean .Port» No 31,
récolte de 1914.

Lots, 6 7 à 71, chaque lot consistant en

une douzaine de «Ci ïmean Muscat

Rose No 34 récolte de 1911.

Lofs 72 à 76. Chaque lot consistant en 1

sac de poudre de riz bleu rose.

Lots 77 à 81. Chaque lot contenant 1 sac

de poudre de riz bleu rose choisi.

Lots 82 à 91. Chaque lot contenant 1

boite de savon anglais «speedy cleanser»
Lot 92 consistant en 3 boîtes de 16|7 1b.

chacune de «Common pearl barley».
Lot 93 consistant en 2 boites de «Com-

mon pearl barley» de 75j2 lbs. chacune.

Lot 91. 8 boîtes de «médium pearl bar-

ley« de 16(7 lbs. chncuhe.
Lot 95. 2 boites médium pearl barley

de 75|2 lb.
Lot 96. 8 boites de «fiue pearl barley»

de 18|7 Ib chacune
Lot 97. 2 boîtes de « fine pearl barley »

de75[2 1b. chacune:
On peut s'en procurer des échantillons

à Moskoff han Galata.

Ce problème, mes chers amis, vient

d'être résolu par la

Coopérative Anglaise
Grâce au bon marché et à l'excellence

de ses produits, même les ménages les

plus modestes peuvent se nourrir abon-

damment, en dépensant fort peu.

Service gratuit à domicile ! Mais
c'est le rêve.

Messieurs TOPLIS & HARDING et

autres négociants ayant été chargés

généralesae ventes économiques
vont vendre aux enchères le lundi 17

janvier 1921 à 10 li. a. m. à Moskoff han

Galata :

Un large assortiment de marchandises

çound tenant des vêtements en laine et en

coton, des bottines, des galoches, des

flanelles, du satin, des moustiquaires, des
sacs vides et une petite quantité de toiles

de cabot et de coutil de sauvetage.

Mme Marie SoIlber£er
ex ne udunei

Chirurgien-Dentiste de Paris
Informe son honorable clientèle, qu'elle

a repris ses consultations. Elle reçoit tous

les jours de 10 h. à 5 h. p. m. chez elle,
Rue de Fora 186 en face du lycée de

Galata-Séraï Appartement Azarian No 2.

Les maladies vénériennes syphi-
lis, blennorragie, etc. sont traitées

par Je spécialistes bien connu

Dr K. SARADJIAN
dans sàclinique, Déra, Taxim. en

l'ace du Consulat de Grèce.
f 'o'iimilt.afiO'SiS :

9-12 et 2-8 sauf les dimanches

S'adresser une seule fois peur ap-

prendre la prophylaxie véne-
vienne.

Le paquebot TIGMMl partira pour

Smyrne, Pirée, Pat ras et Marseille le km-

di 10 janvier à 14 heures des quais de

Sirkédji.
L^s porteurs de connaissements an titre

du ЖОММА ri rfê 1 USPAMAN
sont pries de les présenter à l'Agence
Générale de la Gie.
Pour plus amples renseignements, s'a-

dresser à l'Agence Générale de la Gie des

Messageries Maritimes à Galata Tchinili

Rihtim han, sar les Quais. Tél.Péra 1348-

m

Lloyd Trhîslmo
Lo bateau DAÏjMATIA partira

samedi8janv.pourineboli,8amsoun,Qrdou,
Kerassunde, Trébizénde, Batoum 'et Poti.

Le bateau 1*11ЛGUI partira samedi

8 janvier (ligne de luxe) pour Brindisi,
Venise et Tr>esO-(voie G ml doGormthe).
Le balemrK UCJO \NNA partira шаг-

di 11 janv. pour Dardanelles, Cavalla,
Salonique,Le Pirée,Fatras, Ccrfou,Valons,
Brindisi, Bari et Tileete,
La bateau MAilONli24СЖ partira

mercredi 12 janv. pour Cloastantza,Varna
et Bourgas.
Le bateau ЖЕНАХ partira saine-

di 15 Janvier (Ligne de taxe) pour Pi-

rée, Gorfou, Brindisi, Venise et Trleste

(Voie Canal de Goriothe).
Le bateau ТЖМОЕ partira

lundi Î7 janvier pour Dardanelles,
Smyrne, Rhodes, Лdaim, Limassol, Lar-
naca, Mersine, Alexandrette, Tripoli,
Beyrouth, Gaiffa, Jaffa, Port-Saïd et Aie-

xandrie.
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser à l'Agence générale du Lloyd
Tnestain, Galata, Moumhanê.Té léphone
Téra 2127.

Maison Maritime

Chr. Basiotti

ATTENDUS :

SfsMINCEEN est attendu do New-
York -le lundi 3 janvier (n з.) avec cargai
son générale et partira le 5 janvier
(n.s.) pour Alexandrie et l'Afrique du Su

i en acceptant des mtirehaudises.
| sis GMEВTEM iAЬTET est at-

! tendu ici d'Anvers et Marseille vers le 1er
'

janvier (n.s.) et partira pour Constantza

j et Galatz au retour acceptera des mur-

• chandises pour Anvers, Amsterdam et.

Rotterdam et éventuellement Hambourg,
i Pour plus amples renseignements s'a-

i dresser à l'Agence Maritime Chr. G. Ri-
1 sio.tti Maritime Hnn -No i Quais Galata.

,
Péra 1831-

Agence Maritime
St. Tjélépidès & Th. Stafilopatis

Le paquebot-poste HGUSSde la Gom-

pagnie Russe de Danube disposant de

cabines luxieuses et confortables en pre-

.raière et seconde classes, partira de q uaisi

de Galata le vendredi 1[14 janvier 192 ! à

2 h. p.m., pour Dardanelles, Smyrne, Pi-
rée, Patras, Ragoussa, acceptant des

passagers et des marchandises.
S'adresser à l'Agence Galata, Merkez;

Rihtim han, Rez-de-chaussée No 24.

Téléphone Féra 85 t.

Voyages pour l'Amérique
Ligne Directe et Régulière entre

l'Orient et ГAmérique
Le paquebot transatlantique VEA-
llIMiR partira des quais de Gala ta

vers le 21 janvier directement pour NEW-
YORK acceptant des passagers de

I., П., III. classe et des marchandises.
Pour plus amples renseignemopts s'a-

dresser à l'Agenl Générai; Timoleon p.

TAGARIS Merkez Richiim Han No 16-17,
Rez de chaussée GalataTéi.Péra 1770 et à

M. Tavaniotti, Phaliroa han No i5 Galata

sur les quais.

Navigation «ITHAQUE»
Ligne hebdomadaire entre :

Consjple,Mytilène, Smyrne,Chio,Le Pirée
Le paquebot-poste yacht 1ТМАЖ.Ж

d'une vitesse réelle de 14 nœuds, dis-
posant 150 lits dans des cabines de luxa

de 1ère et 2a cl. avec restaurant et fa-

moirs etc. ainsi que des places couvertes

pour passagers de 3e cl. faisant sa

ligne régulière pari, pour les ports ci-

dessus le-dimanche Э Janvier à 10 h.a.m.

précises.
Pour marchandises et passagers s'a-

dresser à l'Agence G.Duiger et Cie.Tchi-
nili Rihtim han 2me étage. No. 13-14 Ga-

lata. Téléphone Péra 2563.

Maison Maritime Chr. G. Basioiii

Le bateau ANGHEETKl MA-
JP.4RTS partira le mercredi 12 janvier
pour Constant?^, Galatz et Braïla, accep-
tant des marchandises
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser à l'Agence Maritime Chr. G Ba~

siotti Mar.time Ilm No 1 Quais Galata,
Péra 18 U

drée

Société hellénique
- d'entreprises maritimes

Ligne hebdomadaire Singrne—Le
Egypte

Le vapeur de luxe ISM.TNI par-

tira des quais de Galata mardi le iî Jan-

vier 1921 à 2 heures du soir, pour

Port-Saïd en touchant à Mytilène,Stnyme,
Chio, le Pirée, et Alexandrie.
Pour passagers de lré, 2mc, et 3me

classe et marchandises .s'adresser à l'A-

gence générale JOSEPH CRESP1N,Galata.
Merkez Rihtim Han, Rez-de-chaussée
19-20 TéléDh. Péra 2019.
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F. HEALD & ÏÏISZ©
Galata,Rue des Quais No Î4i

АМШШ ШПШШН к LEVANT LIRE
ELEBMS WILSOR LIRE m

ATTENDUS :

sis КASAMA vers le mi-Jan-
vier de New-York acceptant des

marchandises pnir Smyrne et .$.

Alexandrie. •§}■
s[s ItAEOMO en ^Février de %
New-York.

Par ordre du directeur de la Remonte

AiWE BRITANNIQUE
Messieurs TOPLIS & HARDING

ordonné de vendre aux

ENCHÈRES
25 Chevaux
25 Jluleis

La première adjudication aura lieu du

10 au 11 janvier 1921 et le seconde du

10 au 15 janvier 1921 :î Gumiieii-Souyou,
Pour autres informations s'iui n\s-

$er anx chargés ries enchères M,M.

Toplis et Harding.
Moskof lion

vis-à-vis de la Douane
СALATA

:



KSgœswœ
LE BOSPHORE
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Malades
Des dizaines de milliers de

médecins prescrivent aux ma- Щiades ie Kaleflûid D. T '~ ^

lenitcheiako (l'extrait de
glandes séminales) pour puri-
fier l'organisme de l'acide
urique qui cause !a plupart
des maladies comme : neu-

rasthénie, névralgie, faiblesse
générale, décrépitude séniie,
anémie, chlorose, impuis-
sauce, maux de tête, in-
somme, consomption,
dartres, boutons, eczéma, la
perte des cheveux, etc., et
pour fortifier l'organis-
me et reconstituer ses
forces pendant et après Ц
toutes maladies, opéra-
tions, couches, hémorragies,
blessures et grandes fatigues,
qui est en vente dans toutes
les grandes pharmacies et
drogueries et à notre Dépôt
général rue de Brousse, 23,
àppart. 2 Péra,
Prix du flacon 225 Pias-

très."

Gratuitement ГАоУ°ГÏÏ
brochure avec les observa-
tions des médecins en langues
française, anglaise, armé-
nienne, turque, arabe.

Vente forcée pour cause de départ j
Dimanche prochain i) janvier 1921 à »

10 heures du malin, il sera procédé p laj
Vente aux. Enchères Publiques au plus,*
offrant et dernier Enchérisseur de tout le -

mobilier appartenant à M. Tehilmguirian
*

et se trouvant aux appartements électri- j
que No 1 (Rue Ilodja Ali, à côté de llel-;
big Ban, quartier Yazidji). ^
Consistant est :
Salon composé de plusieurs pièces, ar-

moire à glace, glacière, lavabo, chaises
ordinaires, lits en bois et en fer avec

sommiers, mateîâts, tables à manger, ri-
deaux, buffet, porte-manteau, toiles ci-
rêes, etc., etc.

Tapis Persans el d'Analolic.
La vente se fera an comptant. L'aehe-

leur payera 3 0{0 en sus comme droit de
criée.

Cominissaires-Priseui's.
Babikîan Frères et JVîigherdifch

Fera, Rue Taxim, 2.
Succursale

Grand'Pue de Péra, Ko 42
en face du Cinéma

Cosmographe

с с tr
dœss

dans tous les rayons
Bonneterie, Soierie, Lainage, Chaussure, Parfumerie

Вхроs11i d о :

vrerie d'Ail, Argenterie
i\n

yeis
RE 5 S
У

Galaia-Sèraï, Grand'Rue de Fera 247
Grand choix d'Articles pour Cadeaux

Décorations pour arbres cia Moei

Жесоите® foiss
Imperméables anglais. Pantoufles anglaises. Renommée parfumerie VIVif.LE .

CHOCOLATS HT MILК CARAMELS.
En détail PRIX DE FABRIQUE pour tous les articles

Maison de Commission et d ?Assurances COI jASSI RVères
GALATA, Rue Kurekdjiler Caracachogîou han == Téléphone Péra 1702 ~

Bulck

Seuls représentants :

AMERICAN FOREIGN TRADE CORPORATION
Sirkedji, Péra, Nichantache

GRANDE

aux Enchères

A ceux qui veulent profiter
des véritables ♦

(/rattdes occasions
des réfugiés russes

Сз dimanche 9 Janvier à 10 heu-
ras du matin aura lieu à Péra en
face du Tokatlian au-dessus du Ba-
zar de Salonique dans la salle de
vente de

5?. OIE

S. A. LE PRINCE DUR ..N EFFENDI
Vente Extraordinaire

Dimanche prochain 9 janvier 1921 à
10 heures du matin, 11 sera procédé à la
Vente aux Enchères Publiques de tout le
riche mobilier, appartenant à S. A. le
prince Bur...n effendi et se trouvant dans
sou palais sise à Yénikeuy (Bosphore)
entre Yénikeuy et Sténia, au bord de la
mer.

Consistant en :

iiais

DE MOSCOU
une grande mise en vente aux en-
chères publiques d'un immense
choix d'objets d'art orovanant des
réfugiés russes tels que :

Brillants, perles, émeraudes,
fourrures, articles en or, argent,
bronze, bibelots et une riche col-
îeciion de tapis, etc., etc.

AVIS AUX AMATEURS

GRANDE

Vente Extraordinaire
Dimanche prochain 9 janvier 1921, à

10 du matin, et à 2 h. p. m. s'il y a lieu,
11 sera procédé à la vente aux enchères
publiques de tont un mobilier excessive-
ment riche appartenant à Son Excellence
M. de Giers, ambassadeur de Russie. Le.
mobilier se trouve actuellement exposé
dans la salle de vente sise à Péra, sous-
sol de l'Eglise St-Antoine entrée par la
Rue à côté des Magasins Stein.
Le mobilier se compose comme suit :

Salons complets de différents styles et
fabrication do lrc .marque, chambre à
coucher complète en acajou «Maple»,
vitrines incrustées enbronze et en «Boulie»
style Louis XV, salon nacré et en mou-

cliarabie «Damas», guéridons en acajou
incrustés en bronze, cabinet de travail
très ancien en rnarquetterie, bibelots,
jardinière dorée à glace, canapé en ma-

requin, lampadaires en bronze, toilette,
bahuts en acajou, colonnes, étagères
vieux Chine garnies avec porcelaine, pen-
dule en chêne sculptés, console, service
lavabo, port-manteaux à glace, lits en

bronze, commodes, chaises, etc., etc.
La vente se fera au comptant. L'ache-

leur paiera 3 oto en sus pour droit de
criée.
Constantinople, le 6 janvier 1921.

Théodore Giorfiulli.
EXPERT

Salle de Veille et Garde-Meubles Public
Sous-sol de l'Église Sl-Anloinc Péra.

Plusieurs salons de différents styles, sa-
Ion Empire, salon Louis XII. salon art-
nouveau, salon « Maples », meubles véri-
table Bôulle, vases Saxe, Chine, Vienne, j /co^~eBeycos, Sèvres, Dresden, tapis persan et ! y

Géréké antiques, rideaux en soie, gar-
niture de bureau en maroquin, bibelots,
objets d'art, statues en bronze originales
statues en biscuit de Sèvres, magnifiques
lustres en bronze, tableaux artistiques,
plusieurs meubles pour salon, armoire à
glace, porte-manteaux, table, broderie,
cristallerie baccarat, service Christofle,
poêles, etc.

Argenterie, service de table Limoges,
magnifique piano Pieyel. Exposition ven-
dredi et samedi (7 et 8 janvier).

La vente se fera au comptant. L'ache-
teer payer a 3 o[o en sus comme droit de
criée.
N. B.— Bateau à 8.50 du Pont.

Y. Portugal
Commissaire-Priseur

63, Grand'Rue de Péra, 63.

La SLOUGH TRADING Go, ayant acheté du GouvernementBritannique tous les véhicules mécaniques de transport en surplus et leur matériel,met en venté par contrat privé, un nombre d'ambulances Sunbeam qui ne sont pasen ordre de marche. Ceci offre une excellente occasion à tous ceux qui ont besoind'accessoires essentiels pour couvrir leurs besoins. Les acheteurs seraient àmême de reconstruire une proportion de ces véhicules à un prix modéré. D'autresvoilures et camions seront disponibles sous peu, dont plusieurs sont en ordre demarche.
Les intéressés peuvent s'adresser à la Crient Transport jLtd, YarhkZadé Ban, Pcrcbembé Pazar, Galata, où de plus amples détails leur .seront fourniset où l'on pourra faire des arrangements pour aller inspecter les véhicules. .

Conditions de "Vont©
1.— Les offres doivent cire faites en livre Sterling.
2.— Les acheteurs payeront les marchandises avant leur déplacement3.— Les marchandises doivent être achetées telles quelles avec tous les dé-[au s ou erreurs de descriptions et sans garantie de la part du vendeur
4.— L'acheteur doit s'engager à enlever les marchandises dans les septjours suivant l'acceptation de l'offre.
5.— Lors de la vente l'acheteur versera en dépôt les 25 ojo du prix devente convenu

6.— Le vendeur n'est tenu d'accepter l'offre la plus élevée

(Bilan avi Octobre
ACTIF

Espèces en Caisse,
dans les Banques et
en Bons du Trésor Drs.113.321.lll.B-l
Disponibilités dans les
Banques de l'Etranger » 119.381.980.28
Effets et Coupons en

Portefeuille » 12.563.233.19
Escomptes et Avances
sur effets » 27.310.146.36
Avances sur Titres » 29.856.162.13

» ^Hypothèques » 4.917.117.27
» » Garanties di-

verses » 35.015.982.71
» » Connaisse-

ments et Marchandises » 103.967.318.87
Comptes courants » 72.666.913.55
Portefeuille-Titres » 16.767.119.57
Participations financ. » 3.063.185,—
Hôtels de la Banque » 8.362.116.56
Propriétés appartenant
à la Banque » 6.886.779.13
Mobilier, Installations,
Coffres-forts etc. » 981,397.05

ou une offreiue

7.— La livraison des marchandises aux acheteurs se fera sur la base d'uneentente intervenue.

GRANDE

lèrss

Ligne Française lu Levant

STEEN, /.îcLminis irateur-Birecteиr
SIÈGE SOCIAL : 15 Rue Scribe, Paris

W % ЙЙгЯ fer» ЧЙИL*$a M»i ЕШ1

Vente forcée pour cause de départ
Dimanche prochain 9 janvier 1921 à

10 heures du matin, il sera procédé à la
Vente aux Enchères Publiques au plus
offrant et dernier enchérisseur de tout le
riche mobilier se trouvant aux apparie-
ments Bardizbanian No 3 (Grand'Rue de
Pancaldi, entre les arrêts de Tram du

j Haniam et d'Osman bey) en face de la
! Pharmacie Narghilédjian.
| Consistant en :

Superbe salle à manger en palissandre
massif, très joli salon ait-nouveau coin-

posé de 19 pièces avec ses rideaux et
comprenant une vitrines une jardinière,
un divan, une table de milieu etc. Fu-
moir arabesque, colonne, jardinière,
porte-manteau, garniture de cheminée, ri-
deaux, chambre à coucher de plusieurs
pièces, Dois armoires sans glace, chaises
ordinaires, divan, buffet, iits en fer, poê-
ies en faïence etc., etc.
Tapis Persans et d'Anatolie.
La vente se fera au comptant. L'ache-

leur paiera 3 o[o«. en sus pour droit de
criée.

Com,mLsaires-P liseurs
Babikien Frères et IWgherditch

Péra, Rue Taxim, 2
SUCCURSALE

Grand'Rue de Péra ,N "12
en face du Cinéma Cosmographe

КES TOMMES
8000 Les Baléares. . . . 1800

в

к5500 Industria . . . 1800
5500 Mongibelio . . . 1500 %6000 i Apollon . . . Ш0
6000 Gloria .... . . 1Ш) I
8000 Maréchal Foch . . . 1000 l7000 Mars .... . . 1000 1
7000 Mont Saint-Clair . . 1000 f-
7000 Eros .... . . 1000 I7000 Sahara . . . . . 1000
6600 Nice . , 750 16000 Dicmc . 750 1
5500 Maréchal Joffre. . . 600 15000 Gaulois . . . 600
ШЮ Victoria . . . . 600

&

13300 Gmjnenieer . . . 500
3300 Nouveau Conseil . . 350 t
3300 Mayenne . . . 350 Î
3000 Ville d'Arzew . . . . 300 I
3000 Espéranto. . . . 300
3000 Pan . . 800 $
2200 Jeanne Antoinette . . . 25Q i

jk-

Gérant QJEMJL SiOUFFI avocat

Titan
Eole
Flore. ......
Edouard Shaki . . .

Jupiter
Olympe
| Jean Stem
i Bacchus. . . . . .

|| Silène
Щ Phœbus
Ê Andrée
i Vulcain
1 Cérès

Hercule
m Junon. ......
Ц Pomone......
| Labor
i§ Aj's

| Nérée
|| Vénus.
fj LibertasI Bellone

S Services réguliers Ai}$8ÎB!ïe, HoMS, Bûlgîp 0Î РГЭПС8
SUR L'ORIENT ET VICE-VERSA

Départs bl-rrsenaoeis de Galatz et Constantinople sur

Marseille, Bordeaux, Nantes, Anvers, Hull
par cargo-beats de Ire classe

| Pour frets et renseignements s'adresser à l'agence générale de la

| LIGNE FRANÇAISE DU LEVANT

Société "Les Affréteurs Réunis"
1 Quais de Galata Merkez-Rihtim Han. 2e Etage. Télép, 64 Pér a

Drs 585,093.493.01

Capital Social
Réserve Statutaire
Comptes de dépôts à vue

» » » à terme
» » »à garantie

Caisse d'Epargne
lornptes courants
Correspondants à TE-
tranger j

Encaissements pour
compte de Tiers
Chèques à payer
Agences (écritures pro-
visoires)
Dividendes à payer
Comptes divers

1920 •

PASSIF
Drs 18.000.000,—

600.000.-
225.593.093.21
85.325.127.88
36.136.516.21
32,196.570.96
71.661.279.16

26.312.690.28

2,906.439.65
22.136.565.11

11.423.731.10
2.138.360,—
16.732.789.09

S STAPHYD1NA
I STAPflYDINA

La boisson idéale préparée avec

) de pur raisin et d'anis naturel,
j Produit spécial de la fabrique
I renommée M. Zarokosta.
ïj L'apéritif du jouq.
| En vente dans les meilleures épi-
ceries.Dépositaire exclusive :

Maison «L'AURORE»
1 Gaiaia-Sérai No 6 Tél. Péra 2169
•тааашшшетжетмвшздшиг

qu'à raison do
' tqs. j a, façoя

plus soignée
et la coupe la plus mo-
demie chez le Marchand
TAILLEURDE PARIS:

au

Tissus défiant toute
concurrence

Paletots Réclame
sur mesure

p
F

Drs.585.093.493.01
Le directeur gêné rai
<J.C.JEliaseo

Le SOi4s=c .ef de la comptabilité générale
A. M. lieraitnis

Accourez ions et profitez

GRANDE VENTE AUX ENCHELA i'HA U il II
Le dimanche 9 Janvier 1921 à 10 h. du matin et 3 h. p,

xpress
Passage d'Andria vis-à-vis les Petits-Champs

Entrée par la Grande Rue de Péra à côté du Bazar du Levant

A moitié des prix
des marchandises appartenant à des Réfugiés Russes:

Brillants Bagues, Boucles, Orfèvrerie,
Argenterie, Tapis persans, Fourrures, etc., eto.

Iplifif/vie jo 'ti- Grande Шосро&Ыгоп de lïsjouterie et Tapis
-.m

App artenient Damadian
au coin d'Asmali-Mes dj'id

Gd'Rue de Péra

POUR VOS

Annonces
1 dans tous les JOURNAUX

adressez-vous à la

SOCIETE DE PUBLICITE

KOFFER, SAMANON a NiOUU

Avenue de la
Sublime Porte

S&AMMOUJL
Kahreman Zadé

Han

Téléphone : Stamboul 95
ii

шввшшгаштш -

I Grand dépût de c!uW S
I fcchechmé est à louer

itue
ôurou-

entier où sépare-
j .ment. S'adresser à Aziz bey, Galata, Ma-
noukian han. p,

bureaux de trois piècfs,УШвд meublées, centre de Galata
si possible avec téléphone, Tél. Péra 51R

(/>211)

A 8 H N A 1 К H
ANÛNYM02 AMAAISTIKH ETAIPIA EN IiEIPAIEl

'AocpdÀemi xaxà xlvôvvcov rtvQxaïa ç

àocpAXecai fieiapogâç ôià «т/го-
ттХситг, loxiotpÔQcov, alsmwv

LA ROYALE
Det Kongeîige Oktroierede Soe Assu»

rance Konpani A/S.
Fondée à Copehnague en 1726

Assurances contre risques de transport
par vapeurs et voiliers. Assurances
sur corps de navires en général.

Agents généraux à Constantinople :

ETIENNE ZICALIOTTI & FILS
Minerva Han No 31, 32, 36.

Téléphone Péra 947.
Conditions avantageuses

Promnt règlement des sinistres

DrORPHANIDES
de l'Université de Paris,

Maladies vénériennes
et syphilitiques

Injections 606-911 absolument
indolores

375 Grand'line de Péra

Le bandage de J.ROUSSEL bre-
vaté, sans ressort avec peinte élas-

lique, permet de faire les plus
grands efforts physiques,sans avoir
les inconvénients des bandages de
vieux système.
Vente exclusive à son magasin
ti'ARTICLES d'HYGIcNE

JPÉl St A
Place du Tunnels No to

Dntrée par la rue Zumbul

Demandez sa brochure illustrée

TALMONE AU LAIT
es! le meilleur des chocolats

Assortiment complet de spécialités
TALMONE

En transit el dédouané
Pour renseignements s'adresser

au représentant général Mario Bi-
gliocca, Galata rue Moumhané, No-
mico Han,No Sl.Téléph. Péra 168g

On .demande

Sténographie

appartement de 4 a i
chambres non meublée *

entre Tunnel et Taxim. S'adresser ù
Kie»apfchioglou hin, No 11. (6223-3)

Système Pilman Ecob
Anglaise, Galata. Lea

co;irs du soir pour Dames et Messiem
commenceront le 17 et le 18 janvier sou
là direction experle dn Sieur DAVID F
THOMAS Payements -Ltqs. 1 par moi
(payable d'avance). Las inscriptions doi-
vent être envoyées à l'école avant ie 15
janvier 192t. ■' - 6218

Société de commerce Etrangère
très importante, très expérimentée,
connaissant bien les marchés de Constan-
tinople et de la Turquie en général, et
ayant de bonnes relations commerciales,
pour diriger 1a. vente. La connaissance
d?s langues du pays est indispensable, et
l'anglais de préférence. Bonnes réfê
rences sont exigées. Adresser offres au
journal sous R K.—

diplômée d'un
école supée

rièure anglaise dernièrement arrivée
d'Angleterre donne leçons particulières
S'adresser à Péra Rue Baya No 9(en face
du Cercle d'Orient) 6193.

vaste dépôt au centre du corr. -

merce près de Douane de
Stamboul. S'adresser Mahtrmdié han 7[10
Sirdéfiji, Téléph. Stamboul Ц95. >>(. ,lj

correspondant en lan-
gue française et en

turque, employé précédemment dans
diverses admioistrationsdemande emp oi.
S'adresser offres au'journal sous D.—0134

Demoiselle anglaise

Feuilleton du BOSPHORE 11

lt.-L. STEVENSON

L'ÎLE AU TRÉSOR
Romasi d'aventures

Traduit de l'anglais
Par

"i
'

1! Û: <:> VA EL !..BU
"

1

DEUXIEME PARTIE

tleman. Gela revient, en somme, au sys- dù me laisser choisir mes hommes. ) toute trouvée ; pourquoi pas là ? — pre-tème des ordres cachetés. Très bien jus-j — D'accord, répliqua le docteur, mon | mier point'fPuis vous emmenez avec vous
qu'ici. Mais je m'aperçois que chacun à ami eût peut-être dù vous • consulter ;

• quatre de vos gens, et on me dit quel'avant en sait plus que moi. Je dis que j mais s'il ne l'a pas fait, ce fut sans par-j trois d'entre eux coucheront à l'avant,
ce n'est pas bien, j ti pris, croyez-le bien... Et vous n'aimez ! Pourquoi ne pas les installer ici, près de

— Non, dit le Dr Livesey. j pas M. Arrow ? | la cabine ? — second point.
— Je ne l'aime pas, monsieur. C'est, je

crois, un bon maria : mais il est trop

que nous cou-

ГХ

La poudre et les armes

Le capitaine en a trop dit, ou il n'en a

> — Ensu i te j'a pp re n cls

j rons après un trésor : — je l'entends dire

| par mes propres matelots, remarquez,
l Or, les trésors, c'est de l'ouvrage sca-

| breux : je n'aime en aucune façon ies
i voyages de trésors : et surtout jé ne les

| aime pas quand i's sont secrets et que le

i
secret a été livré au perroquet.

— Le perroquet de Silver ? demanda ie

.

£<3uire -

— Façon de parler. Divulgué, je veux

dire. Je crois bien qu'aucun de vous, mes-
sieurs, ne sait à quoi il s'expose : mais
je vais vous dire ma façon de penser : la
vie ou la mort , et un jeu serré.
— C'est très clair et j'osé dire, assez

juste, commenta le Dr Liversey.
Pourtant nous ne sommes pas aussi

- C'est tout ? demanda M. Trelawnev.
j — Encore ceci : on a trop jasé déjà,

familier avec l'équipage pour faire un bon j — Beaucoup trop, aquiesça le docteur,
officier. j — Je vais vous répéter ce que j'ai en-
Un second doit se tenir sur la réserve, j tendu moi-même, continua le capitaine

et ne pas trinquer avec les hommes de \ Smollet : « Vous avez une carte de l'île :
l'avant ! j il y a trois croix sur la carte pour désigner

Voulez-vous dire qu'il boit? s'inquié- ' l'emplacement du trésor. Et cette ile est

pas dit assez, et je me vois obligé de de {ignorants de nos risques que vous croyez...
mander une explication de ses paroles, j Ensuite, dites-vous, vous n'aimez pas I'é-
Vous n'aimez -pals, dites-vous, cette croi-) qui page. N'est-ce pas de bons marins ?
sicro. Pourquoi ? j —Je ne ies ainio pas, monsieur, ré-

— Je me suis engagé, monsieur, à
'

pîiqua le capitaine Smoilet. Et puisque
mener le navire où m'ordonnera ce geri- ! vous parlez de cela, j'estime qu'on aurait

quiéta le squire.
— Non, monsieur : simplement qu'il

est trop familier.
— Et maintenant conc'uons,capitaine,

émit le docteur .

.— Messieurs, êtës-vous. déterminés à

entreprendre cette croisière '?
— Dur comme fer, affirma ie squire.
— Très bien, dit Je capitaine.'
Alors, puisque vous m'avez écoulé, fort

patiemment vous dire des choses que je
ne puis prouver, écoutez quelques mots

encore,

Ils sont en train de loger la poudre et
les armes dans ia cale d'avant.

Or, vous avez sous la cabine une place

située... ( Ifénança exactement la. longi-
tude et la latitude).

— Je n'ai dit. cela à personne ! affirma
le squire.

— Les matelots le savent pourtant.
— Livesey, ce ne peut être que vous ou

Bawkins ! t

— Peu impoDe qui, répliqua le doc-
tenr.

Et je vis que ni lui ni le capitaiue ne

faisaient grand cas des protestations de
M. Trelawnev. Ni moi, d'ailleurs, tant il
était bavard ; toutefois, dans la eircons-
tance , je crois qu'il avait raison, et que
personne n'avait dit la situation de l'île.

— Eh bien, gentlemen, reprit le capi-

taine, je ne sais pas qui de vous à cette
carte : mais je pose comme condition que
l'on garde le silence sur ce point, même
envers moi et M. Arrow. Sinon, je vous

prierai d'accepter ma démission.
— Je vois, dit le docteur, R faut, à

votre avis, prendre l'affaire au tragique
et tenir garnison à l'arriére du navire a-

vec les propres gens de mon ami, pour-
vus de toutes les armes et ^munitions du
bord. En d'autres termes, vous craignez
une muniterie.
— Monsieur, rétorqua le capitaine Smol-

lett, sans vouloir prendre la mouche, je
vous conteste le droit de me faire dire ce

que je ne pense pas. Nul capitaine, mon-
sieur,ne serait exusable de prendre la mer

s'il était fondé à dire cela. Quant à M.
Arrow, il est, je crois volontiers, foncière-
ment honnête; quelques hommes aussi;
tous peut-être. Mais je suis responsable de
la sûreté du navire, et de l'existence de
chacun à son bord. Je vois que ies choses
ne vont pas tout à fait à mon gré. Et je
demande que vous preniez certaines pré-
cautions, ou me laissiez démissionner.
Voilà tout.
— Capitaine Smo/iett, commença le

docteur en souriant, connaissez-vous la fa-
ble de la montagne et de la souris? Vous

m'excuserez, mais vous me faites souvenir
de cette fable. Quand vous êtes entré ici,
j'aurais gagé ma perruque que vous aviez

davantage à dire.
— Docteur, vous avez deviné. Quand

j'entrai ici, je voulais être relevé de ma

charge.
—Je ne pensais pas que M. Trelawney

écouterait un seul mot.
— Et je n'en écouterai раз davantage,

s'écria le squire. Sans Livesey, je vous

aurais envoyé au diable, N'importe, je
vous si écouté, Je ferai selon vos désirs;
mais je pense peu de bien de vous.

— Gomme il vous plaira, monsieur.
Sur quoi il se retira.
— Trelawney, émit le docteur, je crois

que vous avez réussi à prendre à bord
deux honnêtes gens: cet homme et John
Silver.

— Siiver, si vous voulez.* mais quant à
cet intolérable farceur, je déclare que j'es-
time sa conduite indigne d'un homnne
d'un marin et d'un Anglais.

— Bien, dit le docteur, nous verrons.

Quand nous parûmes sur le pont, les
matelots avaient déjà commencé à dérné-
nager les armes et la poudre, et travail,
laient en cadence, survçiilcs par le capi-
taine et Mr Arrow.

Les nouvelles dispositions étaient fort à
mon gout» Toute la goélffte avait été re-

marniée: on avrit installé à l'arrière six
cabines: prises sur ia partie postérieure
de la grande cale, et cette suite de cabi-
nés ne communiquait avec la cambuse et
le gaillard d'avant que par une étroite
coursive sur bâbord. Il était primitive-
ment convenu que le capitaine, Mr Arrow,
Iîunter, Joyce, le docteur et le squire oc-

cuperaient ces six cabine!s A présent,
Redruth et moi en p:endrions deux, et
Mr Arrow et le capitaine logeraient sur ie

pont dans la dune!te qui avait été élargie
de chaque côté, de sorte qu'on aurait pu
l'appeler un rouf. Elle était, bien entendu
fort basse, mais il y avait place pour deux
hamacs, et Mr Arrôw même parut satis-
fait de cet arrangement.
Lui aussi, peut-être, se méfiait de l'é-

quipage; mais ceci est une (supposition
gratuite, car, comme vous verrez, nous
n'eûmes pas longtemps le profit de son

, opinion.

(à suivre)


